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Mairie de Belfort
Hôtel de Ville 
Place d’Armes
03 84 54 24 24
Lundi au vendredi :
8 h ‑ 12 h / 13 h ‑ 17 h 30
Samedi : 8 h 30 ‑ 12 h 
www.belfort.fr
courrier@mairie‑belfort.fr

Annexe mairie
Urbanisme
Accueil uniquement sur 
rendez‑vous au 03 84 54 24 79, 
lundi après‑midi, mercredi 
matin, mardi, jeudi et vendredi 
toute la journée.

Archives municipales
Rue de l’Ancien‑Théâtre
03 84 54 25 44
Mardi au jeudi : 
9 h ‑ 11 h 45 / 14 h ‑ 17 h 15
sur rendez‑vous uniquement

Marchés
Marché des Vosges
Avenue Jean‑Jaurès
Jeudi : 7 h ‑ 12 h
Dimanche : 7 h ‑ 13 h

Marché Fréry
Rue du Docteur‑Fréry
Vendredi : 7 h ‑ 12 h
Samedi : 7 h ‑ 13 h

Marché des Résidences
Boulevard 
John‑Fitzgerald‑Kennedy
Mercredi : 7 h ‑ 12 h

Bibliothèque municipale
Bibliothèque Léon-Deubel
Forum des 4‑As

Bibliothèque 
des Glacis-du-Château
Avenue de La‑Laurencie

Bibliothèque 
La Clé-des-Champs
1, rue Maryse‑Bastié
bm.mairie‑belfort.fr

Belfort Tourisme
2, place de l’Arsenal 
03 84 55 90 90
Lundi : 14 h ‑ 17 h 30  
Mardi au vendredi :  
9 h ‑ 12 h 30 / 14 h ‑ 17 h 30  
Samedi :  
10 h ‑ 12 h 30 / 14 h ‑17 h  
1er dimanche du mois :  
10 h ‑ 12 h 30 

Musées
Musée des Beaux-Arts
Tour 41 
Rue Georges‑Pompidou

Musée d'Histoire, le Lion
Citadelle

Musée d'Art moderne
Donation Maurice‑Jardot,
8, rue de Mulhouse

Tour 46 
Rue Auguste‑Bartholdi
03 84 54 25 51 
musees.belfort.fr

Point Info  
stationnement 
(abonnement parkings, 
stationnement)
Hôtel de police municipale
4, place de l'Arsenal
03 84 54 27 00
Lundi au vendredi :  
8 h 30 ‑ 17 h 30
Samedi : 8 h 30 ‑ 12 h

Urgences
Sapeurs-pompiers,  
Samu, Police-secours,
Gendarmerie : 
112 
Police municipale : 
03 84 54 27 00

Médecins de garde : 39 66

Pharmacie de garde :
se présenter muni d’une 
ordonnance au 
commissariat 
ou appeler le 15 (Samu)

Centre hospitalier : 
03 84 98 20 20

VOUS N'HABITEZ PAS BELFORT 
ET SOUHAITEZ RECEVOIR LE MAGAZINE ?

RENVOYEZ CE COUPON À :
Hôtel de Ville, Belfort Mag, 
Place d’Armes 90020 BELFORT CEDEX
accompagné d’un chèque de 25 € à l’ordre du Trésor public (1 an, 6 numéros)

NOM : 

PRÉNOM :

ADRESSE :

CODE POSTAL :  VILLE :

MOIS DE DÉBUT D’ABONNEMENT :

 VERSION NUMÉRIQUE
Belfort Mag en ligne : 
www.belfort.fr

 VERSION SONORE
La version sonore du magazine est 
disponible sur www.belfort.fr.
Elle peut être également obtenue 
gratuitement sur CD par simple demande 
(belfortmag@mairie‑belfort.fr) ou par 
courrier (Hôtel de Ville, BELFORTMAG, 
place d’Armes, 90020 Belfort cedex). 
L’enregistrement est réalisé par les 
donneurs de voix de la bibliothèque sonore 
de Belfort : 24, rue Gaston‑Defferre 
Tél. 03 84 21 01 97 • Permanence les 
mercredis et samedis de 10 h à 11  h 45

ALLÔ VOIRIE
Pour signaler des anomalies 

sur l’espace public (éclairage, 
voirie, tags…) et obtenir une 

intervention rapide.
Numéro vert : 0800 202 505

(appel gratuit depuis un poste fixe)

Du lundi au vendredi : 
8 h ‑ 12 h / 14 h ‑ 17 h

bit.ly/allovoirie 

ÉTAT CIVIL
Hôtel de Ville ‑ Place d’Armes

Lundi, mardi, mercredi et vendredi : 
9 h ‑ 12 h / 13 h ‑ 17 h

Jeudi : 10 h ‑ 12 h / 13 h ‑ 17 h
Samedi matin : 8 h 30 ‑ 12 h

03 84 54 24 34

EAU ET ASSAINISSEMENT
Service gestion des usagers
4, rue Jean‑Pierre‑Melville 

Du lundi au vendredi : 
8 h 30 ‑ 12 h / 14 h ‑ 17 h 30

03 84 90 11 22

CENTRE COMMUNAL  
D’ACTION SOCIALE 

(CCAS)
14 bis, rue du Général‑Strolz

Du lundi au jeudi : 
9 h ‑ 12 h / 13 h 30 ‑ 17 h 30

Vendredi : 9 h ‑ 12 h / 13 h 30 ‑ 17 h
03 84 54 56 56

BELFORT INFORMATION 
JEUNESSE (BIJ)

3, rue Jules‑Vallès
03 84 90 11 11

ÂLLÔ ENCOMBRANTS
Service gratuit sur rendez‑vous : 
03 84 91 11 71, grandbelfort.fr ou 

application Belfort Déchets

Déchets ménagers
Du lundi au vendredi : 
8 h ‑ 12 h / 13 h ‑ 17 h

03 84 90 11 71

ANNEXE MAIRIE 
Éducation, services

techniques, déplacements…
Rue de l’Ancien‑Théâtre

Lundi au vendredi : 
8 h 30 ‑ 12 h / 13 h 30 ‑ 17 h 30

03 84 54 25 23

SOMMAIRE BELFORT UTILE

SUIVEZ‑NOUS

LE PORT DU MASQUE EST OBLIGATOIRE 
DANS L'ENSEMBLE DE LA COMMUNE DE BELFORT

En raison de la situation sanitaire et de 
l'annulation de nombreux événements, il n'y a 
pas d'Agenda dans ce numéro du Belfort Mag.
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ÉDITORIAL

Damien Meslot 
Maire de Belfort

CHÈRES BELFORTAINES, CHERS BELFORTAINS,

C ’est une belle histoire 
dont nous avions 
tous besoin pour dé‑
marrer 2021. À tout 
juste 13 ans, Matéo et 

Kellyan, deux jeunes Belfortains, 
ont fait preuve d’un courage rare 
pour sauver de la noyade un père 
et son fils de 3 ans. Ils nous ont 
prouvé que nous avons toutes 
les raisons de croire dans cette 
nouvelle année. Nous sommes 
tous très fiers d’eux et c’est tout 
naturellement que j’ai tenu à leur 
remettre, le 23 janvier dernier, la 
médaille d’honneur de la Ville de 
Belfort (lire p. 4).

Le début de l’année 2021 est éga‑
lement porteur d’un autre espoir, 
celui du vaccin. Compte tenu des 
enjeux majeurs de santé publique 
attachés à la réussite de la cam‑
pagne de vaccination, j’ai proposé 
à l’État, dès le début du mois de 
janvier, l’aide de la Ville de Bel‑
fort avec la mise à disposition 
du gymnase Le Phare. L’objectif 
visant à accélérer la campagne 
de vaccination à Belfort est at‑
teint et nous nous tenons prêts 
à accélérer encore davantage si 
nécessaire. La vaccination est une 
chance et à titre personnel je me 
ferai vacciner sans aucune hési‑
tation dès que mon tour viendra.

Kellyan et Matéo deviennent citoyens 
d'honneur de la Ville de Belfort 
(de gauche à droite : Kellyan Palatin ; 
le sénateur Cédric Perrin ; Matéo Klein ; 
Damien Meslot, maire de Belfort ; Tony Kneip, 
adjoint au maire en charge de la sécurité et du 
devoir de mémoire ; le député Ian Boucard). 

Tout au long des derniers mois, 
notre ville a démontré sa capa‑
cité à s’adapter à la réalité du 
quotidien. En parallèle, nous 
continuons de préparer l’avenir 
et notamment dans le domaine 
de l’hydrogène. Belfort et le Nord 
Franche‑Comté ont la particulari‑
té d’être pionniers en la matière, 
avec un savoir‑faire et des projets 
que peu de régions possèdent et 
qui nous placent en bonne voie 
pour devenir la capitale mondiale 
de l’hydrogène.

Ainsi, le réseau Optymo verra 
la mise en circulation de 7 bus 
à hydrogène pour une phase 
de test dès fin 2021. Notre ob‑
jectif est de mettre en service 
20 bus supplémentaires à par‑
tir de 2023. Afin d’accélérer la 
mobilité, Faurecia a installé son 
centre d’expertise mondial pour 
développer des systèmes de stoc‑
kage à hydrogène, un lieu unique 
en Europe. Nous pouvons égale‑
ment citer Territoire Habitat qui 
construira 30 logements entière‑
ment chauffés grâce à cette éner‑
gie. C’est une première nationale 
et c’est à Belfort.

Je tiens également à vous rendre 
compte de l’avancement des 
engagements pris devant vous 

pour ce nouveau mandat. Dans 
les jours prochains, des fouilles 
archéologiques vont commen‑
cer sur la place de la République, 
prélude à la transformation pro‑
fonde du site et à la réalisation 
de ce projet majeur du mandat. 
Les jours à venir marqueront éga‑
lement le commencement de la 
réhabilitation de l’avenue du Ma‑
réchal‑Juin qui sera intégralement 
refaite, sécurisée et notamment 
équipée d’une piste cyclable de 
part et d’autre de l’avenue.

Chaque jour, quel que soit le do‑
maine, nous continuons d’agir 
pour essayer de vous rendre le 
meilleur service au quotidien, 
mais également pour préparer 
l’avenir de Belfort.

BELFORTMAG | MARS-AVRIL 2021 | NUMÉRO 297 | 3



« On ne s'attendait pas à ce que ça 
prenne autant d'ampleur. On a juste 
fait notre devoir de citoyen et grâce à 
ça, on est devenus des mini stars ! », 
s'étonne Kellyan Palatin. Il partage 
cette modestie avec son ami, Ma‑
téo Klein.

Âgés de 13 ans, ils ont pourtant accom‑
pli un acte de bravoure le 10 janvier 
au parc de la Douce lorsqu’un grand 
« crac » a attiré leur attention vers le 
plan d’eau. Un homme était tombé 
au travers de la glace et tenait son fils 
en larmes sur ses épaules. Les deux 
garçons se sont précipités et sont 
entrés sans hésiter dans l’eau glacée. 

UN RAYON DE SOLEIL

Ils ont sauvé l’enfant pendant qu’un 
adulte prévenait les pompiers pour 
secourir le père. « On a foncé, je n’ai 
pas réfléchi », se souvient Matéo. 
« J’ai eu peur que l’enfant ne s’en 
sorte pas. Aujourd’hui, je sais qu’il 
va bien ». 

Cet héroïsme a attiré sur eux 
l’attention des médias pour un 
acte que tous deux considèrent 
comme « normal ». « Vous êtes 
un exemple », a souligné Damien 
Meslot, et « un rayon de soleil dans 
cette période sombre ».

MATÉO ET KELLYAN, 
DEUX JEUNES HÉROS 
CITOYENS D’HONNEUR
Matéo et Kellyan se sont vu remettre la médaille 
d’honneur de la Ville de Belfort le 23 janvier 
dernier. Damien Meslot, maire de Belfort, tenait 
à saluer l’acte héroïque de ces adolescents qui 
ont sauvé un père et son fils, tombés dans le plan 
d’eau du parc de la Douce. 

Initialement prévu du 20 au 24 
mai le FIMU aura finalement 
lieu du 9 au 12 septembre. 
Un report décidé par Damien 
Meslot, maire de Belfort, afin 
d’offrir aux Belfortains un 
évènement aussi attractif que 
les éditions précédentes.

Vous avez envie de participer à l’embellissement de 
Belfort ? De vous impliquer concrètement pour votre 
ville ? Dans ce cas, réservez votre samedi 29 mai pour 
prendre part à la journée citoyenne ! Toute la matinée, 
grands et moins grands pourront mettre la main à la 
pâte pour un grand nettoyage de printemps : désherba‑
ge, plantations ou ramassage 
de déchets dans nos parcs, 
travaux de peinture dans les 
écoles ou gymnases… 

La journée citoyenne, 
c’est aussi un moment de 
convivialité partagé avec 
d’autres Belfortains !

Des travaux ont été lancés en février pour consolider 
le barrage de l’étang des Forges. Ils se poursuivront 
jusqu’au mois de juin. Le chantier consiste à installer 
un mur de renfort métallique le long du barrage pour 
garantir l’étanchéité et la stabilité de la digue. Le 
déversoir pour l’évacuation des eaux sera renouvelé et 
le cheminement piéton élargi. L’objectif est d’assurer 
la sécurité des riverains et des usagers et de préserver 
la bonne santé de cet espace naturel très apprécié des 
Belfortains et haut lieu de la biodiversité. 

Pendant la durée des travaux, la circulation est coupée 
rue Auguste‑Bussière. Une déviation piétons et cycles 
est mise en place pour que vous puissiez continuer à 
profiter du site dans les meilleures conditions possibles.

Face aux incertitudes liées à la Co‑
vid‑19, pas question pour le maire de 
Belfort de proposer un festival qui ne 
se déroulerait pas dans les meilleures 
conditions. D’où la décision de décaler 
ses dates, pour que le FIMU reste 
fidèle à son ADN : « Ce report nous 
permet ainsi de construire le FIMU 
dans tout ce qui fait son identité : 
la dimension internationale dans sa 
programmation, le nombre d’artistes 
et de scènes, un public nombreux, 

des formats de concert debout et 
assis, avec le moins de contraintes 
sanitaires possibles ». 

Le Brésil et l’Amérique latine reste‑
ront au cœur de l’évènement et la 
marraine, Flavia Coelho, a d’ores et 
déjà confirmé sa participation !

Vous pourrez 
découvrir les 
chantiers et vous 
inscrire à partir de 
début avril sur le 
site belfortetvous.fr

INFOS+

www.fimu.com

INFOS+

ÊTES‑VOUS PRÊT 
À AGIR POUR UNE 
VILLE PLUS BELLE ?

LE BARRAGE 
DE L’ÉTANG DES FORGES 
FAIT PEAU NEUVE

FIMU : RENDEZ‑VOUS 
EN SEPTEMBRE !
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Une visibilité plus grande, des liens 
renforcés avec ses publics, une 
meilleure promotion de ses oppor‑
tunités de carrières : pour toutes 
ces raisons, la Ville de Belfort est 
aujourd’hui présente sur ce réseau 
social professionnel.

Déjà active sur les réseaux sociaux 
grand public (Facebook, Twitter, 
Instagram) depuis de nombreuses 
années et suivie par une large com‑
munauté d’internautes (34 000 
abonnés sur Facebook), la Ville 
de Belfort étend ainsi sa visibilité 
et adapte sa communication en 
fonction de ses publics.  

Sa page LinkedIn lui permet de 
diffuser des actualités ciblées, 
d’attirer de nouveaux talents pour 
ses opportunités de carrières ou 
encore de consolider ses liens avec 
son réseau d’acteurs économiques.  
Elle témoigne d’une véritable am‑
bition de rayonnement et d’affir‑
mation de la notoriété de la Ville 
de Belfort.

EN ROUTE 
POUR LES VACANCES 
DE PRINTEMPS !

COVID-19 : UN CENTRE 
DE VACCINATION 
POUR LES BELFORTAINS

SUIVEZ LA VILLE DE BELFORT 
SUR LINKEDIN !

Vous pouvez en effet, depuis le 12 janvier, 
vous faire vacciner contre la Covid‑19 au 
gymnase Le Phare, rue Paul‑Kœpfler. Le 
calendrier de vaccination se fait selon 
des priorités fixées par le gouverne‑
ment. Il prévoit, après les publics les 
plus vulnérables, d’étendre la vacci‑
nation aux personnes âgées de 65 à 
74 ans en mars puis à tous les Français. 

Pour en savoir plus : 
www.territoire‑de‑belfort.gouv.fr

INFOS+

PRENDRE 
RENDEZ‑VOUS 

  par téléphone, 
du lundi au vendredi 
de 9 h à 17 h 30, 
03 84 57 16 26 
(prix d’un appel local)

  www.doctolib.fr

Damien Meslot, maire de Belfort, redouble 
d'efforts pour faire avancer la vaccination, seul 
espoir de retrouver au plus vite une situation 
normale. C'est pourquoi le gymnase Le Phare 
a été mis à disposition pour la création d'un 
centre de vaccination. 

Vos enfants sont de vrais aventuriers, des créatifs ou 
des adeptes de jeux collectifs ? Pour les vacances 
d’avril, faites votre choix parmi de nombreuses activités 
à la carte. 

LES ACCUEILS DE LOISIRS
Pour les enfants de 3 à 11 ans, à la journée ou à la 
demi‑journée, avec ou sans repas, avec un large 
panel d’activités.

Retrait des dossiers d’inscription à l’accueil 
périscolaire, aux accueils de loisirs du mercredi ou 
à l'annexe de la mairie, 4, rue de l’Ancien‑Théâtre. 

Contact : 03 84 54 25 23

LES ACTIVITÉS SPORTIVES
Des animations sportives en plein air pour les enfants 
de 9 à 12 ans. 

Inscriptions à la direction des Sports, 
4, place d’Armes (2e étage).

Contact : 03 84 54 24 06

LES ANIMATIONS JEUNESSE
Les 11‑17 ans profiteront de sorties, stages sportifs et 
activités à la carte avec un accueil à la demi‑journée 
ou à la journée. 

Inscriptions dans les antennes jeunesse des 
Glacis‑du‑Château et des Résidences.

Contact : belfort.fr, rubrique Éducation‑Famille 
03 84 54 27 56

www.linkedin.com/ 
company/ 
ville‑de‑belfort

LE CARNAVAL DE 
BELFORT ANNULÉ 
Les Belfortains devaient se retrouver le dimanche 28 mars pour 
ce beau rendez‑vous festif et convivial du carnaval. Le maire de 
Belfort, Damien Meslot, s'est vu contraint, malheureusement, 
d'annuler cette manifestation en raison des incertitudes liées à 
la situation sanitaire et de la nécessaire limitation des grands 
rassemblements. Rendez‑vous l'année prochaine !
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DES PROJETS
LE PRINTEMPS

Avec l’arrivée des beaux jours, notre ville va voir fleurir de nouveaux 
aménagements, elle va continuer à se transformer, à s’embellir, dans 
la dynamique lancée en 2014 par l’équipe municipale pour un cadre 
de vie toujours plus agréable. Pendant que certains projets verront 
leurs premières pousses surgir de terre, d’autres poursuivront leur 
germination avant d’éclore dans  les mois à venir. Découvrez les 
surprises que vous réserve ce printemps des projets.

«  7  000 salariés se rendent 
chaque jour au Techn’hom, 
sans compter les étudiants de 
l’IUT et de l’UTBM, constate 
Jean‑Marie Herzog, adjoint au 
maire en charge de l’urbanisme 
et des aménagements publics. 
L’avenue du Maréchal‑Juin avait 
grand besoin d’une réfection » 
pour permettre à chacun, piéton, 
cycliste, automobiliste, de se 
déplacer en toute sécurité et pour 
embellir cette voie gérée par le 
Grand Belfort. 

UNE NOUVELLE 
CONDUITE D’EAU 

La première étape, qui débute 
fin février‑début mars, consiste 
à renouveler la canalisation d’eau 
sous l’avenue. Ce chantier d'en‑
viron six mois sera suivi par les 
travaux de réaménagement.

L’avenue va « être intégralement 
refaite. On va revoir son gaba‑
rit pour libérer de la place afin 
d’aménager une piste cyclable 
de chaque côté de l’avenue et 

L’AVENUE DU MARÉCHAL-JUIN 
SE REFAIT UNE BEAUTÉ 

REPÈRES 
  Fin février‑début mars : 
renouvellement de la conduite d’eau

  Mi‑avril : lancement des travaux 
d’aménagement pour environ un an

  Coût estimatif : 1,6 M€ HT

inciter les salariés et les étudiants 
à utiliser des modes de trans‑
port doux », détaille Jean‑Marie 
Herzog. La chaussée de circulation 
sera ainsi ramenée à 6,5 mètres, ce 
qui va permettre à la fois d’inté‑
grer des pistes cyclables séparées 
de la chaussée et d’élargir les 
trottoirs. 

Le tout sera mis aux normes 
d’accessibilité pour les personnes 
à mobilité réduite, y compris les 
arrêts de bus. 

SÉCURITÉ 
ET EMBELLISSEMENT 

L’éclairage public et le mobilier 
urbain seront modernisés. Quant 
aux intersections, elles seront 
sécurisées par de larges plateaux 
qui casseront la vitesse sans em‑
pêcher le passage des convois 
exceptionnels. L’alignement de 
platanes sera de plus rectifié et un 
second alignement d’arbres sera 
créé sur une partie de l’avenue. 
Des aménagements conçus en 
concertation avec les habitants. 

Des aménagements 
pour un cadre de vie 

plus agréable, 
ici au niveau 

du lotissement vers 
la rue Paul‑Giroud. 

Comment faire de cet axe de communication particulièrement fréquenté 
une avenue à taille humaine, avec une qualité de vie renforcée pour les riverains ? 
C’est tout l’enjeu des travaux qui vont débuter dans les jours à venir.

1/2
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DOSSIER

UNE LARGE CONCERTATION
Riverains, commerçants, 
administrations… : une large 
concertation sera menée 
tout au long du projet pour 
vous informer et avoir votre 
avis sur l’aménagement de la 
place de la République. Une 
démarche en accord avec la 
volonté de la Ville de Belfort 
d’associer les Belfortains 
à l’ensemble des projets, 
grands et plus petits, comme 
elle l’a fait par exemple pour 
la salle des fêtes, le nouveau 
quartier de l’ancien hôpital…

PLACE DE LA RÉPUBLIQUE, 
UN TRAIT D’UNION POUR NOTRE VILLE
Dans les jours qui viennent, va poindre sur la place de la République un chantier 
qui annonce le grand projet de réaménagement porté par la Ville de Belfort. Il s’agit 
des fouilles archéologiques, prélude à une transformation profonde de la place. 

La place de la République « est 
un trait d’union entre la vieille 
ville et le centre‑ville. L’objectif 
est de refaire ce trait d’union 
pour unifier ces deux parties de 
notre ville », souligne Jean‑Marie 
Herzog, adjoint au maire chargé 
de l’urbanisme et des aménage‑
ments publics.

Pour transformer cette place, à la 
fois lieu de passage pour habitants 
et touristes et lieu d’accueil pour 
de grands évènements, la Ville 
de Belfort s’est donné plusieurs 
objectifs. 

DONNER DAVANTAGE 
DE PLACE AUX PIÉTONS 
ET CYCLISTES

Elle entend donner davantage 
de place aux piétons et cyclistes 
par une nouvelle organisation de 
l’espace permettant de mieux 
concilier la mobilité de tous. Le 
projet devra également mettre en 
valeur les magnifiques bâtiments 
qui bordent la place : la salle des 
fêtes, la préfecture, le tribunal…, 
ainsi que le monument des Trois 
Sièges. Il contribuera aussi à ren‑
forcer l’attractivité commerciale et 
touristique et à sécuriser la place 
lors des grandes manifestations. 

Le réaménagement d’un lieu central comme 
la place de la République ne s’improvise pas. 
Il est le fruit d’un processus long et minutieux. 
« Cela fait deux ans que nous travaillons à ce 
projet avec l’agence d’urbanisme du Territoire 
de Belfort (AUTB), l’architecte des Bâtiments 
de France ou encore la direction régionale 
des affaires culturelles (DRAC) », explique 

Jean‑Marie Herzog. Les études ont porté par 
exemple sur la nature du sol, l’état sanitaire des 
arbres et celui du monument des Trois Sièges. 
« Toutes ces études et l’étude générale sur le 
stationnement et la circulation vont permettre 
à l’équipe retenue d’avoir en main tous les 
éléments pour concevoir un projet en accord 
avec son environnement ». 

La place de la République 
apportera davantage 
de place aux piétons 
et cyclistes et mettra 

en valeur l'architecture 
des bâtiments.

ENCORE UNE ANNÉE 
D'ÉTUDES POUR 
LA FUTURE PLACE

Pour imaginer le futur de la 
place, la Ville de Belfort a lancé 
une consultation qui a suscité 
31 candidatures. Les quatre 
équipes retenues ont présenté 

leurs propositions en janvier et 
le finaliste a été choisi en fé‑
vrier. C’est à présent une bonne 
année d’études qui commence 
pour dessiner le nouveau visage 
de la place de la République. 
Les travaux eux‑mêmes commen‑
ceront en 2022 pour une durée 
de deux ans. 

UN PROCESSUS LONG ET MINUTIEUX
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Entamé en 2019, ce grand projet 
avance bien : le bâtiment principal 
de l’école élémentaire (bâtiment 
A) a été rendu aux élèves à la 
rentrée 2020 après une année de 
travaux et une rénovation totale. 
Il offre désormais aux enfants de 
bonnes conditions de confort en 
toute saison et est accessible aux 
personnes à mobilité réduite. 

Le chantier s’est poursuivi par 
la démolition du bâtiment B qui 
accueillait les activités périsco‑
laires, permettant le lancement 
de la nouvelle phase en cours : 

C’est une parcelle de 32 ares 
enserrée dans la rue Jean‑Ros‑
tand. Elle accueille encore pour 
quelques jours les 2 590 m2 de 
l'ancien institut de formation 
en soins infirmiers. La Ville de 
Belfort a racheté en 2019 à l’hô‑
pital Nord‑Franche‑Comté cet 
ensemble qui s’élève sur trois ni‑
veaux et abrite des salles de cours, 
des amphithéâtres, des locaux 
administratifs et des logements. 

UNE RÉNOVATION 
TROP CHÈRE

« Les études ont montré que la 
rénovation d’un tel bâtiment serait 
beaucoup trop chère : c’est une 

PENDANT LES TRAVAUX 
  Les activités périscolaires se 
déroulent dans un bâtiment 
modulaire loué par la Ville 
de Belfort et installé dans la 
cour de l’école.

  La restauration se fait au 
centre culturel et social Oïkos 
des Résidences‑Bellevue. 

UN NOUVEAU BOUT DE NATURE 
AU CŒUR DE LA VILLE

L’ÉCLOSION D’UNE ÉCOLE 
PLUS ACCUEILLANTE ET CONFORTABLE

Un poumon vert pour le quartier Bougenel 
va naître à l’automne prochain rue 
Jean‑Rostand. Mais avant cela, il va falloir 
démolir l’ancien institut de formation en 
soins infirmiers (IFSI). Un chantier qui va 
démarrer courant mars. 

La restructuration de l’école René‑Rücklin 
se poursuit : la démolition du bâtiment B 
s’est achevée et le futur accueil périscolaire 
sort de terre.

passoire thermique qui comporte 
en plus de l’amiante, souligne 
Jean‑Marie Herzog, adjoint au 
maire en charge de l’urbanisme 
et des aménagements publics. Et 
puis une école peut difficilement 
être transformée en logements 
ou autre chose ». Autre inconvé‑
nient : le bâtiment est enclavé, 
sans desserte possible.

AMENER DE LA 
VÉGÉTATION EN VILLE 

La Ville de Belfort a donc choisi de 
le démolir et de créer un nouvel 
espace vert arboré « qui permettra 
de ramener de la quiétude et de 
la végétation et d’apporter aux 

habitants un cadre de vie plus 
agréable. Il offrira aussi un chemi‑
nement reliant le nouveau site de 
l’ancien hôpital et le centre‑ville », 
poursuit Jean‑Marie Herzog.  
Le chantier de démolition re‑
présente trois à quatre mois de 
travaux et devrait donc s’achever 
en été, laissant la place aux tra‑
vaux paysagers à l’automne. 

la construction de l’extension 
de 330 m2. Elle abritera l’accueil 
périscolaire et une restauration 
sous forme de self‑service de 
90 m2 qui pourra également être 
utilisée pour les activités. Le tout 
sera prêt pour la rentrée 2021. 

L’ancien institut de formation en soins infirmiers (IFSI) 
sera remplacé par un espace vert. 

La transformation 
de l’école René‑Rücklin 
se poursuit après 
la rénovation du 
bâtiment principal.

COÛT DU PROJET 
  Démolition : 500 000 € HT 

  Aménagement paysager : 
300 000 € HT 

  Subvention : 400 000 €
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L’ancienne maison de la famille 
du poète Léon Deubel va s’enri‑
chir d’une extension de 915 m2 

pour accueillir les collections 
du musée des Beaux‑Arts. Elles 
cohabiteront avec les œuvres du 
musée d’Art moderne – Donation 
Maurice‑Jardot, permettant la 
création d’un grand pôle muséal 
dédié à l’art, riche de collections 
exceptionnelles (Pablo Picasso, 
Georges Braque, Fernand Léger, 
Gustave Courbet, Auguste Ro‑
din…) réunies en un seul lieu, au 
lieu d’être dispersées dans la ville. 

La présentation des œuvres dans 
l’extension changera chaque an‑
née, en lien avec les expositions 

PENDANT LES TRAVAUX 
  Mars‑juillet 2021 : 
conception du projet

  Juillet : présentation 
au conseil municipal 

  2022‑2023 : 
réalisation des travaux 

  Fin mars‑août 2021 : 
conception du projet

  Automne 2021 : 
présentation au 
conseil municipal

DES MUSÉES ATTRACTIFS 
POUR LE RAYONNEMENT DE BELFORT
Les musées de Belfort vont eux aussi connaître un nouveau printemps avec la rénovation 
du musée d’Histoire et l’extension du musée d’Art moderne – Donation Maurice‑Jardot. 
Notre ville offrira ainsi des musées adaptés aux attentes du public, qui contribueront à son 
attractivité. 

temporaires, permettant de mettre 
les collections en lumière et de 
proposer des parcours sans cesse 
renouvelés. Un espace dédié ac‑
cueillera les ateliers pédagogiques.  
Les deux bâtiments disposeront 
d'un accueil commun et d'un 
parvis de 950 m2. 

La modernisation de nos musées 
est lancée ! « C’est un projet qui va 
se construire dans le long terme, 
dont l’objectif est de renforcer 
la notoriété de notre ville et le 
rayonnement de nos collections », 

indique Delphine Mentré, adjointe 
au maire en charge de la culture 
et du patrimoine. Il se concré‑
tisera à l’horizon 2024, avec le 
soutien du ministère de la Culture 
et de la direction régionale des 

affaires culturelles (DRAC). La 
première étape va s’achever dans 
les jours qui viennent  : on va 
connaître en effet, courant mars, 
les architectes qui assureront 
respectivement la transformation 

du musée d’Histoire et celle du 
musée d’Art moderne – Donation 
Maurice‑Jardot. Ils auront ensuite 
quelques mois pour peaufiner 
leurs projets avant leur présen‑
tation au conseil municipal. 

Pour mieux partager notre 
histoire et notre patrimoine, le 
musée va être complètement 
transformé. Le parcours du 
visiteur sera revu  : il trouvera 
l’accueil au fond de la cour 
d’honneur. Tout autour s’orga‑
niseront de nouveaux espaces 
pédagogiques : un centre d’in‑
terprétation de l’architecture 
et du patrimoine (CIAP) pour 
mieux comprendre notre ville 
et son passé et des espaces 
pour les ateliers pédagogiques.  
L’intérieur sera rénové et les 
collections réorganisées pour 
un parcours plus cohérent, une 
découverte plus facile et une 
meilleure mise en valeur. 

Quant aux personnes handica‑
pées, elles pourront enfin visiter 
le musée, grâce à la création d’un 
ascenseur et d’une muséographie 
adaptée aux différents types de 
handicaps. 

Un pôle muséal pour 
valoriser les collections de 

nos musées (ici le musée 
d'Art moderne ‑ Donation 

Maurice‑Jardot).

Avec la modernisation 
du musée d’Histoire, 
la présentation des 

collections sera 
transformée. 

UN PÔLE MUSÉAL 
DÉDIÉ À L’ART 

UN MUSÉE
ACCESSIBLE À TOUS

MUSÉE D’HISTOIRE MUSÉE D’ART MODERNE – 
DONATION MAURICE‑JARDOT
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« Construire, construire, construire, 
c’est ce qu’on fait en général dans 
les villes, on a tendance à grignoter 
les espaces verts. À Belfort, on pré‑
fère les valoriser et les augmenter, 
explique Yves Vola, adjoint au 
maire en charge de l’écologie, de 
la nature en ville et des déplace‑
ments urbains. Nous avons déjà 
restructuré tous les espaces verts, 
recréé ceux qui étaient à l’abandon, 
créé de nouveaux parcs, et avec REPÈRES

  Février : 
fouilles archéologiques

  Avril : début 
des travaux

  Coût du projet : 1,2 M€ 
(partagé entre la Ville 
de Belfort et la SODEB 
qui aménage la ZAC 
de l’hôpital). 

MARIER PATRIMOINE 
ET MODERNITÉ
Pour concevoir son projet, la Ville de Belfort s’est appuyée 
sur une étude patrimoniale réalisée en 2018, sur des vues 
anciennes qui ont permis de retrouver l’aspect originel du 
square, mais ce respect du patrimoine n’exclut pas la modernité 
dans le choix des plantations !

le projet d’extension du square 
Émile‑Lechten, 1 000 m2 vont être 
aménagés ! C’est une première ». 

UN NOUVEAU PARVIS 
POUR ACCÉDER 
AU SQUARE

Cette extension est rendue 
possible par la démolition de la 
crèche de l’ancien hôpital. On y 
accédera par un parvis à l’angle 

Une nouvelle pergola permettra 
de mettre en valeur la statue 

Fin de danse.

de l’avenue Jean‑Jaurès et d’une 
nouvelle allée bordée d’arbres qui 
rejoindra le prolongement de la 
rue James‑Long. Elle sera agré‑
mentée d’arbres, de pelouses et 
de diverses plantations et de nou‑
veaux points d’accès seront créés.

RAJEUNIR LE 
PATRIMOINE ARBORÉ

Des parties existantes du square 
seront remaniées. À l’arrière de 
l’extension, le remplacement de la 
pergola existante et l’installation 
d’une nouvelle pergola permet‑
tront de mettre en valeur la statue 
Fin de danse. Certains arbres 
devront être coupés en raison 
de leur état sanitaire, mais plus 

UN SQUARE ÉMILE-LECHTEN 
PLUS GRAND, PLUS BEAU, PLUS VIVANT
1 000 : c’est le nombre de mètres carrés supplémentaires 
qui vont être aménagés au square Émile‑Lechten. Une opération d’une envergure inédite 
qui va s’accompagner également d’un embellissement global du square.

d’une cinquantaine d’arbres sera 
plantée, permettant de rajeunir le 
patrimoine arboré. Ce sera le cas 
notamment le long de la clôture 
et à la rotonde ; celle‑ci sera re‑
dessinée avec une double‑rangée 
de tilleuls. 

LE PORTAIL 
MONUMENTAL RÉNOVÉ

Le square s’ornera aussi de nou‑
velles plantations de qualité, les 
clôtures seront remplacées, les 
murets refaits et le portail mo‑
numental rénové, tout comme les 
allées. Le projet prévoit également 
l’aménagement des accès pour 
les personnes à mobilité réduite. 

« Avec l’extension du musée d’Art 
moderne – Donation Maurice‑Jar‑
dot et la création du nouveau 
quartier de l’ancien hôpital, le 
square Émile‑Lechten sera à la fois 
un lieu touristique et un lieu de vie 
intergénérationnel, un espace de 
détente pour les habitants ». 
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OPAH RU : UN BEAU COUP DE POUCE 
POUR RÉNOVER SON LOGEMENT
Grâce à l’OPAH RU*, vous pouvez, si vous êtes propriétaire, bénéficier d’aides pour 
rénover votre logement. Une opération qui contribue aussi à l’attractivité des secteurs 
Belfort‑Nord et Jean‑Jaurès. 

David Parisot a 
réalisé son premier 
investissement immobilier 
grâce à l’OPAH RU. 

L’OPAH RU C’EST QUOI ? 
  Un accompagnement 
technique et administratif 
gratuit pour financer un 
projet de rénovation 

  Des aides financières 
pouvant dépasser 50 % 
du montant des travaux 

  Pour qui ? 
Propriétaires 
occupants ou bailleurs 
et copropriétaires

  Jusqu’à quand ? 
Novembre 2022

  À qui s’adresser ? 
Urbanis, 
154 avenue Jean‑Jaurès, 
06 64 91 60 29 
ou 03 80 71 17 12, 
belfort@urbanis.fr 
Sur rendez‑vous

* OPAH RU : opération programmée 
d’amélioration de l’habitat renouvellement 
urbain, portée par le Grand Belfort en 
partenariat avec l’État, l’Agence nationale 
de l’habitat (Anah), le Département, la Ville 
de Belfort, Action Logement, la Caisse des 
dépôts et consignations, le Crédit mutuel, 
Procivis et l’UNPI 90. 

PAROLES 
DE PROPRIÉTAIRES

Grâce à ce dispositif, les secteurs 
Belfort‑Nord et Jean‑Jaurès at‑
tirent à nouveau les investisseurs. 
David Parisot a pu ainsi réaliser 
son premier investissement immo‑
bilier. « J’ai acheté et rénové trois 
appartements dans une maison rue 
de Valdoie. Tout était à refaire : 

chauffage, électricité, isolation, 
fenêtres, salle de bain, cuisine ». 
Il a été accompagné par l’agence 
Urbanis pour monter son projet 
et obtenir les subventions qui 
couvrent plus de 50 % du montant 
des travaux. « Je n’aurais pas fait 
autant d’aménagements sans ces 
aides. Par exemple, j’ai pu installer 
des cuisines équipées dans chaque 
appartement. » 

DES QUARTIERS 
DYNAMISÉS

Sébastien Comte et Lionel Forni 
ont acquis deux petits immeubles 
rue de la Croix‑du‑Tilleul et rue 
du 14‑Juillet, avec 11 logements 
du T2 au T4. Les travaux de ré‑
novation ont été subventionnés à 
hauteur de 50 % environ. « Nous 
n’aurions pas investi sur ce secteur 
sans ce dispositif. Les logements 
rénovés amènent une population 
d’actifs qui contribuent à dynami‑
ser le commerce de proximité et 
améliorent le cadre de vie. » En 
contrepartie des aides, les loyers 
sont plafonnés ; les locataires bé‑
néficient ainsi de loyers modestes.

UN ACCOMPAGNEMENT 
PRÉCIEUX 

Lorsqu’elle a acheté son premier 
appartement avenue Jean‑Jaurès 
en août 2020, Nathalie Seys ne 
s’attendait pas à avoir autant de 
travaux. « J’ai eu des mauvaises 
surprises. L’appartement est passé 
en insalubrité ! Heureusement, 
j’ai été super bien conseillée par 
une personne d’Urbanis très pro‑
fessionnelle et disponible malgré 
le contexte particulier : toutes les 
démarches ont été faites à distance 
à cause du Covid. Je vais aussi 
améliorer la performance éner‑
gétique de mon appartement. » 
Les subventions couvrent plus 
de 70 % du montant des travaux. 
À l’issue d’un chantier de trois 
semaines, l’heureuse propriétaire 
a pu emménager en janvier 2021 
dans son appartement entière‑
ment rénové.

BELFORTMAG | MARS-AVRIL 2021 | NUMÉRO 297 | 11

HABITAT



La Ville de Belfort va, au cours de ce premier trimestre 
2021, donner une nouvelle vie à un espace situé derrière 
un immeuble de Néolia qui, pour l’instant, accueille 
une aire de jeux et un jardin partagé. 

Afin d’accompagner Néolia après la réfection des 
façades et des rez‑de‑jardin, la Ville de Belfort a repensé 
ce lieu : l’aire de jeux sera entièrement refaite (agrès, 
sol souple…) et bordée d’un espace de convivialité 
avec un banc niché sous un arbre. Quant au jardin 
partagé, sa clôture sera changée.

DES PRUNUS ET DES ARBRES FRUITIERS

Les habitants disposeront de belles pelouses ornées 
de massifs fleuris, d’un alignement de prunus le long 
de l’allée et de nouveaux arbres fruitiers qui viendront 
rejoindre les pommiers existants et rappeler la vocation 
originelle de ce lieu qui était un verger. 

Durée des travaux : 3 mois.
COÛT DE L'OPÉRATION 

117 500 € HT

UN SQUARE POUR 
LA RUE ALBERT‑EINSTEIN

Réfection de l’aire de jeux, 
plantations d’arbres et de massifs 
fleuris pour un bel espace de vie.

Les habitants de la 
rue Albert‑Einstein 

disposeront 
bientôt d’un 

square flambant 
neuf, un lieu arboré 

et fleuri doté 
d’équipements de 

qualité où il fera 
bon flâner et jouer.

UNE NOUVELLE 
JEUNESSE POUR 
LA RUE DE 
LA MARSEILLAISE

Comment, dans une 
rue étroite et à double 
sens, peut‑on concilier 
la place des piétons et 
celle des voitures ? 

COÛT DU PROJET  
125 000 € HT

Durant ce premier trimestre, il va se trans‑
former en un espace vert à part entière, 
grâce à un projet de restructuration porté 
par la Ville de Belfort à la demande de 
de l'ESTA (École supérieure des techno‑
logies et des affaires). Les blocs de granit 
existants et une partie des graminées 
seront gardés. L’espace sera agrémenté 
de pelouses, ombragé par deux chênes 
rouges et accessible par un cheminement 
en béton. Les étudiants pourront ainsi 
profiter d’un réel espace de convivialité.

LA RUE DE LA CAVALERIE 
S’ENRICHIT D’UN ESPACE VERT

Un nouvel espace vert arboré derrière l’ESTA. 

C’est pour l’instant 
un terrain sans 

réelle utilisation 
derrière l’ESTA, 

à l’angle des rues 
de la Cavalerie 

et Pierre‑Bonnef.

Le chantier qui va débuter à la mi‑mars 
rue de la Marseillaise va permettre de 
répondre à cette question. La Ville 
de Belfort va en effet aménager 
les deux parties de cette rue dans 
le prolongement des travaux me‑
nés en 2020 sur les réseaux de gaz 
et d’eau‑assainissement.

Pour permettre aux piétons de se dépla‑
cer facilement, les trottoirs, aujourd’hui 
très étroits, vont être mis aux normes 
(1,40 ‑ 1,50 m). Les places de station‑
nement, elles, seront conservées. Pour 
répondre aux besoins de chacun, la rue 
va être mise en sens unique. 

Ce sont les riverains qui ont décidé 
du sens de circulation, grâce à une 
consultation réalisée tout au long du 
mois de janvier : ils ont opté pour le 
sens rue de la Croix‑du‑Tilleul vers 
l'avenue Jean‑Jaurès.
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Depuis 32 ans, l’agence IMMOREECHT est au service de ses clients. 
Aujourd’hui c’est une équipe jeune et dynamique qui vous attend pour 
réaliser vos projets ! (Estimations offertes - parking gratuit)

NOUS CONTACTER
63 RUE DE BESANÇON, BELFORT 
TÉL : 03 84 21 78 91
www.immoreecht.com COÛT DES TRAVAUX 

14 500 € HT

LE SQUARE CHANTEREINE
VA VERDIR

Le sol en sablé du square Chantereine 
sera remplacé par du gazon. 

Depuis la mi‑février, les engins de chantier sont 
entrés en action rue de Ferrette pour la réfection 
des réseaux d’eau et d’assainissement, menée 
par le Grand Belfort. Ces travaux devraient 
durer trois mois. 

La Ville de Belfort prendra ensuite le relais pour 
continuer la rénovation de la rue. Une première 
tranche en 2019 avait permis de donner une 
nouvelle jeunesse au tronçon situé entre les rues 
de Sermaize et du Vieil‑Armand. Cette cure de 
jouvence va se poursuivre avec l’élargissement 
des trottoirs, la mise aux normes des quais de 
bus, l’aménagement des traversées piétonnes, 
la réfection de la chaussée. 

RUE DE FERRETTE 
LA MUE SE POURSUIT

La Ville de Belfort va 
poursuivre la rénovation 
totale de la rue de Ferrette, 
entamée en 2019. 

COÛT DES TRAVAUX 
10 000 € HT

C’est pourquoi la Ville de Belfort souhaite, au 
courant du premier semestre 2021, restruc‑
turer les espaces verts qui l’entourent. Les 
haies et arbustes, qui ont plus de quarante 
ans et donnent une image peu attractive, 
seront supprimés. Ils seront remplacés 
par une surface de gazon, des arbustes de 
qualité et une zone de fleurissement. Les 
murets seront également refaits. 

Quant à la pyramide, elle recevra une 
nouvelle couche de peinture dans sa couleur 
d’origine, le fameux « bleu Klein », un bleu 
outremer qui constitue pour son créateur, 
l’artiste Yves Klein, « la plus parfaite ex‑
pression du bleu ».

UN NOUVEL ENVIRONNEMENT 
POUR LA PYRAMIDE

Notre pyramide bleue 
voit passer chaque jour 

un public nombreux. 
Elle occupe en effet, 

entre l’avenue du 
Maréchal‑Ferdinand‑Foch 

et la rue de la 
République, un secteur 

très en vue qui peut être 
considéré comme une 

« entrée de ville » pour 
notre centre‑ville. 

La pyramide va 
retrouver son bleu 
outremer éclatant. 

Situé face à la faculté des sciences Louis‑Néel, à 
l’angle des rues Chantereine et Sous‑le‑Rempart, 
le square Chantereine va devenir au courant 
du premier trimestre un espace réellement 
vert. Il dispose pour l’instant d’un revêtement 
en sablé, qui va être remplacé par du gazon 
sur les deux tiers de la surface, apportant une 
touche de verdure. Les bancs de granit seront 
déplacés sur la zone restant en sablé pour éviter 
le stationnement sauvage.

COÛT TOTAL 
292 000 € HT
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Pascal Jeudy, délégué 
de la Croix Bleue, et 

Malala Randrianaly, directrice 
du centre culturel et social 

Oïkos des Barres et du 
Mont, membre de la section 

belfortaine de la Croix bleue.

CROIX BLEUE : GUÉRIR DE L'ALCOOLISME
Des bénévoles de l’association la Croix bleue accueillent et accompagnent les personnes 
qui souhaitent se libérer de leur dépendance à l'alcool.

COMMENT CHOISIR 
UN DÉTECTEUR DE FUMÉE ? (1)

Les détecteurs 
de fumée sauvent 

des vies ! Lorsqu’un 
incendie se déclare, 

une alarme avertit 
les occupants 

d’un logement 
dès la formation 
des fumées, leur 

donnant le temps 
d’évacuer les lieux.

UN ÉQUIPEMENT OBLIGATOIRE
Les détecteurs autonomes avertisseurs de fumée (DAAF) sont 
obligatoires depuis le 8 mars 2015, grâce à une loi votée en 
2010 à l’initiative de Damien Meslot, alors député, et de Pierre 
Morange. Des détecteurs de fumée ont été distribués à chaque 
foyer belfortain en 2015.

LA NORME NF‑EN 14 604

L’idéal est d’opter pour un dé‑
tecteur qui porte à la fois : 

 le marquage CE : il signifie que 
le détecteur est conforme à la 
norme européenne EN 14 604 ; 

 la marque NF qui impose des 
exigences supplémentaires 
et limite donc les risques 
de non‑conformité.

DES PILES À CHANGER 

Les détecteurs sont fournis avec 
une pile dont la durée de vie varie 
d’un à cinq ans, voire dix ans. Un 
signal se déclenche lorsque la pile 
arrive en fin de vie. Changez‑la 
sans attendre !

« Il est difficile d'avouer que l'on 
boit. » La prise de conscience est 
le déclic qui permet au buveur 
de faire les premiers pas vers 
la guérison. C'est à partir de ce 
moment que l'association la Croix 
Bleue peut intervenir. 

BIENVEILLANCE 
ET ÉCOUTE 

C'est le premier pas et certaine‑
ment le plus difficile, en raison 
de « la honte et de la culpabilité 
du buveur », explique Pascal Jeu‑
dy, délégué de la Croix bleue. 
« S'en sortir seul ? Très peu y 
parviennent. » Les bénévoles ont 
eux‑mêmes déjà suivi ce parcours 
vers la sobriété. Ils accompagnent 
les buveurs, mais aussi leur famille, 
« avec comme mots d'ordre la 
bienveillance, l'écoute et surtout 
l'absence de jugement ». 

NE PAS CONFONDRE

Les détecteurs de fumées alertent 
en cas d’incendie, alors que les 
détecteurs de monoxyde de car‑
bone se déclenchent lorsqu’un 
appareil à combustion libère du 
monoxyde de carbone (lire Belfort 
Mag n°296, janvier‑février 2021).

Dans le prochain Belfort Mag : 
comment installer un détecteur 
de fumée.

RECRÉER 
UN LIEN SOCIAL

Après une cure de sevrage, les 
bénévoles de la Croix bleue sont 
très présents. « Il est important 
de ne pas se retrouver seul aux 
moments où l'on avait l'habitude 
de boire », souligne Pascal Jeudy. 
Visites, appels téléphoniques, 
aide pour les démarches admi‑
nistratives ou autres, l'association 
entoure et soutient la personne 
sur la voie de la guérison. Elle 
recrée un lien social grâce à des 
réunions hebdomadaires, des 
sorties et repas entre membres 
ou, si la situation sanitaire l’exige, 
par des appels téléphoniques. La 
Croix bleue compte environ 130 
membres à Belfort. Créée au XIXe 

siècle, elle mène aussi des actions 
de sensibilisation et de prévention 
auprès du grand public. 

Contact : section de Belfort,
Corinne Derangère, 06 59 55 96 96, 
corinne6168@hotmail.fr 

INFOS+
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Pensez à la santé de nos enfants et
à la protection de l’environnement.

Aidez-nous à réduire l’incitation
au tabagisme et l’exposition au
tabagisme passif !

aux abords des écoles.

Nos enfants vous en remercient.

Arrêté N° 21-0121 en date du 27/01/2021.

Il est
interdit

ÉCOLE, ESPACE
SANS TABAC
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MULTI-ACCUEILS 
VEILLER À LA SANTÉ DES TOUT‑PETITS
Chaque semaine, des médecins sont 
présents dans les multi‑accueils de la 
Ville de Belfort pour veiller sur la santé 
des tout‑petits et conseiller les équipes. 

Pour permettre ce suivi, la Ville 
de Belfort a noué des partena‑
riats avec un médecin et avec 
l’association Agir ensemble pour 
notre santé (AENPS) qui gère 
le centre de santé Léon‑Blum 
aux Résidences.

ADAPTER L’ACCUEIL 
POUR CHAQUE ENFANT 

Dans chaque multi‑accueil, un 
praticien est présent une heure par 
semaine pour assurer les visites 
d’entrée, obligatoires pour les 
enfants de moins de 4 mois, ou 
prendre part à l’élaboration des 
projets d’accueil individualisé 

(PAI) qui prennent en compte 
les besoins des enfants lorsqu’ils 
souffrent d’allergies, d’intolé‑
rances alimentaires ou d’une 
maladie chronique. 

INFORMER 
ET CONSEILLER 

Les médecins sont aussi à l’écoute 
des équipes : ils les conseillent, les 
informent sur l’administration des 
traitements, les gestes d’urgence, 
les signes qui peuvent annoncer 
une maladie… Les multi‑accueils 
peuvent faire appel à eux lorsqu’ils 
ont des questions, des doutes sur 
la santé d’un enfant.

NE FUMEZ PLUS  
DEVANT LES ÉCOLES
Plus de cigarette en attendant les enfants 
à la sortie de l’école. Toutes les écoles 
primaires de Belfort sont aujourd’hui des 
espaces sans tabac. 

Depuis le 22 février, il est interdit 
de fumer aux abords des écoles 
primaires, publiques et privées, et 
du conservatoire du Grand Belfort 
Henri‑Dutilleux, soit 19 sites au total. 

PAS DE CIGARETTE 
ENTRE 8 H ET 18 H

Un arrêté du maire, Damien Meslot, 
bannit en effet cigarettes et va‑
poteuses autour de ces établisse‑
ments entre 8 h et 18 h les jours 
d’école. Ces espaces sans tabac, 
créés en partenariat avec la Ligue 
contre le cancer, sont matérialisés 
par un marquage au sol, complété 
par une affiche qui sensibilise les 
parents à cette nouvelle règle.

Un suivi médical 
régulier pour les 

tout‑petits dans les 
multi‑accueils. 

Ces médecins jouent ainsi un rôle 
important pour que l’accueil des 
enfants se passe au mieux, mais 
ils ne remplacent pas le médecin 
de famille.

PRÉSERVER LA SANTÉ 
DES ENFANTS

La Ville de Belfort entend ainsi 
protéger la santé des écoliers, 
exposés au tabagisme des 
adultes à la sortie de l’école.  
Cette décision participe aussi à la 
préservation de l’environnement : 
un mégot a une durée de vie de 
un à cinq ans et peut contaminer 
à lui seul 500 litres d’eau avec 
ses 4 000 substances chimiques.

Pour en savoir plus : 
www.ligue‑cancer.net

INFOS+

BELFORTMAG | MARS-AVRIL 2021 | NUMÉRO 297 | 15

ENFANCE / JEUNESSE



ÉPHRUSSIE 
LUCAT 
Kangourou Kids

NADIA TOUBIN ET 
MAGALI TELLIER
Phénix Coiffure

AOUATIF 
BOUCHIOUA 
Hôtels Kyriad 
et Bestwestern

SANDRINE 
WAGNER 
SAS Wagner

« Leadership féminin : pour un futur 
égalitaire dans le monde de la Covid‑19 » : 
c’est le thème choisi en 2021 par ONU 
femmes pour la journée internationale 
des droits des femmes du 8 mars. 
L’occasion de célébrer la participation 
des femmes à l’avenir de notre société et, 
plus généralement, leur action pour faire 
vivre l’égalité entre femmes et hommes. 
À Belfort, le Club des Partenaires de 
la Ville de Belfort compte plusieurs 
femmes qui ont choisi l’entreprenariat 
pour s’accomplir. Découvrez cinq 
d’entre elles, des femmes engagées et 
sources d’inspiration !

Unies par leur passion pour 
la coiffure, ces deux amies se 
sont lancées dans l’aventure 
entreprenariale en reprenant 
en 2017 le salon de coiffure 
du Techn’Hom. 

Artistes accomplies 
sublimant avec talent la 
beauté de leurs modèles, 
elles n’en oublient pas pour 
autant la qualité de service. 

C’est dans un cadre moderne 
(et lieu d’exposition du 
prochain Mois de la Photo) 
que Nadia et Magali offrent 
à leur clientèle d’affaires une 
parenthèse de bien‑être. 

Soucieuses de préserver 
nos ressources en eau et 
éco‑citoyennes convaincues, 
elles ont opté pour des 
produits naturels, éthiques 
et issus de circuits courts.

Parce qu’elle a repris le 
flambeau de l’entreprise 
paternelle, Sandrine Wagner, 
membre du Club des 
Partenaires de la première 
heure, tient à la développer 
en restant fidèle à son ADN : 
« Être dirigeante, c’est être 
éco‑sociétale ! L’entreprise 
est un maillon clé de 
l’attractivité territoriale. 
Favoriser l’emploi local ou 
offrir des prestations de 
qualité qui permettent à 
notre clientèle d’entreprises, 
de collectivités ou 
d’étudiants d’optimiser leur 
espace de travail et donc 
d’être efficaces, constituent 
des éléments clés de notre 
philosophie. Nous sommes 
par ailleurs soucieux de 
proposer des produits 
valorisant le savoir‑faire 
français ou européen ».

Derrière la personnalité 
féminine et pétillante de 
cette dirigeante de 41 ans, se 
cache un parcours atypique. 

C’est en effet une première 
carrière dans l’armée de 
l’air qui a forgé la rigueur, la 
discipline et l’altruisme qui 
ont séduit le groupe hôtelier 
qu’elle représente. 

Sa combativité et son 
optimisme ont été ses 
meilleures armes pour 
démarrer, en pleine 
pandémie, son aventure 
belfortaine. Devenir 
ambassadrice de sa ville 
d’adoption et promouvoir 
la richesse d’un patrimoine 
qu’elle a hâte de découvrir 
en famille, telles sont ses 
nouvelles ambitions. 

Être sa propre patronne dans 
la ville qui l’a vue naître était 
le rêve de cette Belfortaine de 
38 ans. Depuis 2015, Éphrussie 
ne se contente pas de diriger 
ses 35 salariées. Maman 
d’une petite Mélitine, elle sait 
que concilier vie active et 
parentalité est difficile, c’est 
pourquoi elle accompagne 
le développement des 
tout‑petits. Fervente 
défenseure de 
l’environnement et de la 
cause animale, elle transmet 
à ces graines de citoyens des 
réflexes écoresponsables, 
en préconisant les lingettes 
réutilisables ou en bannissant 
les emballages. 

Soutenir l’attractivité de 
la vieille ville où elle est 
installée et accompagner ses 
évènements est pour elle une 
évidence. 

5 PORTRAITS 
D'ENTREPRENEUSES 
INSPIRANTES
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JOURNÉE INTERNATIONALE DES DROITS DES FEMMES



VOUS POURREZ…

  Découvrir des 
Belfortaines au 
parcours inspirant, 
à travers des 
rencontres et 
témoignages (tables 
rondes, conférences 
et vidéos) ;

  Voir des expositions : 
Le mur des préjugés 
sur les idées reçues 
à propos des 
femmes et Portraits 
de femmes qui 
valorise une dizaine 
de Belfortaines.

REJOIGNEZ LE CLUB 
DES PARTENAIRES 
Lancé en 2016, le Club des Partenaires de la Ville de Belfort a 
pour mission de soutenir les projets et évènements belfortains 
grâce au mécénat. 

Animé par Stella Humbert, il réunit plus de 80 entreprises 
dont la diversité constitue la richesse. « Professions libérales, 
PME, grands groupes, artisans ou commerçants, tous nos 
membres partagent la même philosophie et une volonté 
commune de faire rayonner notre territoire », explique cette 
passionnée. « Notre ambition est de favoriser l’émulation entre 
les sphères publiques et privées, de co‑construire des actions 
sociétales et de nous engager ensemble dans le développement 
durable. Ce dispositif 
est gagnant‑gagnant, 
il permet de promou‑
voir le savoir‑faire et les 
valeurs des entreprises 
tout en pérennisant les 
actions d’intérêt général 
de la Ville de Belfort ». 

Contact : Stella Humbert, 
chargée de mission 
Mécénat et Partenariat, 
03 84 54 56 10 / 07 62 67 54 80, 
clubdepartenaires@mairie‑belfort.fr

INFOS+

Pour en savoir plus : 
connectez‑vous à nos 
réseaux sociaux pour 
découvrir les différentes 
manifestations. 

INFOS+

DROITS DES FEMMES 
À BELFORT, 
C’EST LE 8 MARS 
ET TOUTE L'ANNÉE !
À Belfort, la défense des droits des 
femmes et l'égalité entre hommes et 
femmes sont un fil rouge tout au long 
de l’année, avec deux temps forts : 
la Journée internationale des droits 
des femmes le 8 mars et la Journée 
internationale pour l’élimination de 
la violence à l’égard des femmes le 
25 novembre. 

Des femmes inspirantes. En bas de gauche à droite : Aouatif Bouchioua, 
directrice des hôtels Kyriad et Bestwestern Belfort ; Sandrine Wagner, 

PDG SAS Wagner ; Stella Humbert, chargée de mission Mécénat & 
Partenariat Ville de Belfort‑Grand Belfort ; Éphrussie Lucat, gérante 

Kangourou Kids Belfort. En haut de gauche à droite : Nadia Toubin et 
Magali Tellier, associées au salon de coiffure Phénix Techn'Hom

« Le 8 mars est célébré à Belfort 
depuis 1983, souligne Claude 
Joly, conseillère municipale dé‑
léguée aux droits des femmes. 
De nombreuses associations 
sont partenaires de l'évènement 
et la Ville de Belfort alloue à 
cette journée un budget de 
8 500 €, permettant de valori‑
ser les actions des associations 
partenaires. », 

La belle nouveauté de cette 
édition 2021 : la participation 
du centre chorégraphique Via‑
danse, avec une représentation 
et la découverte du parcours 
remarquable de sa directrice 
artistique, Héla Fattoumi. La 
MIFE (Maison de l'information 
sur la formation et l’emploi) 
renouvelle la coopération lancée 
en 2020 dans le cadre du club 
Elles de la création. 

L'accès à ces 
manifestations est libre 
et reste dépendant de la 
situation sanitaire.

Des solutions en 
distanciel pourront 
être proposées selon 
les manifestations.
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UNE BRIGADE 
DE POLICE LE DIMANCHE 
POUR RENFORCER 
VOTRE SÉCURITÉ
Depuis le 10 janvier, la police municipale est présente 
sept jours sur sept dans les rues de Belfort, grâce à la création 
d’une brigade le dimanche. 

Épaulés par le centre opérationnel 
de commandement et de su‑
pervision (COCS) qui surveille 
les écrans des caméras de vi‑
déoprotection, les agents vont 
à la rencontre des habitants et 
veillent à la sécurité de tous. Pour 
renforcer la sécurité des Belfor‑
taines et des Belfortains, la Ville 
de Belfort a créé trois nouveaux 
postes pour compléter les équipes 
de la police municipale et former 
une brigade de six policiers qui se 
relaient chaque dimanche. 

POUR UNE VILLE 
PLUS SÛRE

« Faire de Belfort une ville plus 
sûre et plus civique est une priorité 
de campagne de l’équipe munici‑
pale, rappelle Tony Kneip, adjoint 
au maire chargé de la sécurité 
et du devoir de mémoire. La 
création de cette équipe répond 
aux engagements pris envers les 
Belfortains. Tous les moyens sont 
déployés pour assurer la quiétude 
des habitants. »

Tous les dimanches, 
une nouvelle 
équipe de policiers 
municipaux patrouille 
dans la ville. 

DES OBJECTIFS 
ADAPTÉS CHAQUE 
DIMANCHE

La brigade se retrouve le di‑
manche à l’hôtel de police mu‑
nicipale. La journée commence 
par un briefing : chacun prend 
place pour découvrir le « bulle‑
tin de service » qui détaille les 
objectifs du jour. « En fonction 
des événements survenus dans 
la semaine ou le samedi, nous 
traitons des affaires en cours en plus de la surveillance générale », 

explique Laurent Cnudde, chef de 
service de la police municipale. 

DES MISSIONS 
TRÈS DIVERSES 

Tout au long de la journée, ils 
vont intervenir dans toute la ville, 
avec des missions aussi variées 
que celles qui sont réalisées en 
semaine  : contrôles routiers, 
d’alcoolémie, lutte contre les 
nuisances sonores, les attroupe‑
ments dans les halls d’immeubles, 
les aboiements de chiens et 
autres troubles du voisinage…

On les retrouve aussi au marché 
des Vosges lors de la fermeture, 
à la gare, dans les squares… Ils 
interviendront également dans 
les lieux touristiques comme 
la citadelle et lors des grands 
évènements lorsque les restric‑
tions sanitaires liées à la Covid‑19 
seront levées. 
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La brigade dominicale 
intervient : 

 Jusqu’à 20 h en hiver 
 (1er octobre ‑ 31 mars)

 Jusqu’à 22 h en été 
 (1er avril ‑ 30 septembre)

INFOS+

La patrouille du dimanche permet de renforcer 
le travail sur le terrain et d’aller à la rencontre 

des commerçants et des habitants. 

1

2

3

DAMIEN MESLOT
Maire de Belfort

3 QUESTIONS À…

En quoi la sécurité est‑elle un enjeu fort 
pour la Ville de Belfort ?

DAMIEN MESLOT : La sécurité est un droit et toute personne 
est en mesure d’en bénéficier et d’exiger des pouvoirs 
publics de pouvoir vivre en toute tranquillité, sans être gêné 
par des nuisances sonores, sans voir sa voiture dégradée 
ou craindre pour sa sécurité à cause d’un rodéo sauvage 
lorsqu’il se promène ou traverse une rue. 

Ces incivilités du quotidien peuvent empoisonner la vie. 
C’est pourquoi j’ai fait le choix d’actionner tous les leviers 
dont la Ville de Belfort dispose pour veiller à la sécurité des 
habitants et pallier le désengagement de l’État. 

Quels sont ces moyens d’action dont 
une commune dispose ?

DM : Cette action pour la sécurité passe par des moyens 
humains et matériels supplémentaires. Notre police mu‑
nicipale réunit aujourd’hui quatre équipes de six agents et 
une brigade motocycliste, qui bénéficient d’équipements 
performants. 

Notre réseau de vidéoprotection n’a cessé de s’étendre au 
cours des dernières années avec encore l’installation de 
nouvelles caméras fin 2020 et le centre opérationnel de 
commandement et de supervision fonctionne 365 jours par 
an et 24 heures sur 24 pour surveiller les écrans.

Le renforcement de la sécurité des Belfortains et la baisse des 
incivilités reposent sur la conjonction de tous ces moyens. 

Quelles sont les spécificités et la valeur ajoutée 
de la police municipale de la Ville de Belfort ?

DM : La police municipale est, par essence, une police 
proche des citoyens. Nos brigades sont sur le terrain, au 
contact des commerçants, des habitants… Ils connaissent 
l’espace public, les endroits où se déroulent des incivilités. 

La création de la brigade dominicale permet de renforcer 
encore cette présence sur le terrain : il est plus facile pour 
les agents de rencontrer les habitants le dimanche et de 
lutter contre les incivilités propres à cette journée. 

La police municipale est aussi un acteur précieux de la 
sécurité pour la police nationale, notamment à travers les 
images transmises par notre COCS et les interventions 
qu’elles permettent de déclencher.

  30 policiers 
municipaux 
en 2021 contre 
11 en 2014

  Création, 
depuis 2014, 
de brigades VTT, 
motocycliste, 
cynophile 
(chiens) 
et dominicale

  125 caméras 
dont 104 
appartenant à 
la Ville de Belfort 
et 15 au Grand 
Belfort (3 pour 
Essert et 
3 pour Valdoie)

  Nouveaux 
équipements 
depuis 2014 : 
gilets pare‑balles, 
armes de 
poing, tasers…

REPÈRES
LUTTER CONTRE 
LES INCIVILITÉS 
DU DIMANCHE

Leur présence permet de lutter 
contre les incivilités qui se pro‑
duisent plus particulièrement le 
dimanche, notamment les rodéos 
ou encore les dépôts sauvages 
de déchets. Le dimanche est de 
plus un jour propice pour aller 
à la rencontre des habitants, 
plus présents ce jour‑là, dans 
les secteurs où surviennent des 
problèmes d’incivilité. « Le rôle 
des policiers municipaux est d'as‑
surer la sécurité et surtout d'être 
réactifs au moindre besoin », 
précise Olivier Rizzo, chef de 
service adjoint. 
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DE JEUNES ÉLUS ENTHOUSIASTES 
AU CONSEIL MUNICIPAL DES ENFANTS
Élus en octobre dernier, les jeunes conseillers municipaux 
n’ont pu entamer leurs réunions qu’en janvier, et en vidéo, 
Covid oblige, mais avec un enthousiasme intact et plein d’idées !

Apporter des idées, dire ce qu’il 
faudrait améliorer : c’est avec 
cet objectif que les 33 conseil‑
lers juniors se sont retrouvés, le 
13 janvier dernier, pour la première 
séance du conseil municipal des 
enfants (CME). Une séance un 
peu particulière puisqu’elle s’est 
déroulée par écrans interposés, 
Covid‑19 oblige.

DES IDÉES À FOISON

Les jeunes élus ont été accueillis 
par Damien Meslot, maire de 
Belfort, qui les a félicités pour 
leur engagement : « Vous avez 
des idées et voyez le monde avec 
un regard différent. Vous avez à 
apprendre de nous, comme nous 
aussi, nous apprendrons de vous ». 

Ces idées, elles ont fusé dès cette 
première séance : « mettre un 
local à vélos devant l’école pour 
ceux qui veulent venir à vélo ou 
à trottinette », « avoir plus de 
poubelles de tri en ville » et « des 
corbeilles pour le papier dans 
les écoles », « collecter de vieux 
jouets pour la Croix‑Rouge », 
« faire une journée de nettoyage 
de la ville »…

APPRENDRE 
LA DÉMOCRATIE

Depuis cette première réunion, 
les jeunes élus se retrouvent 
chaque semaine. « C’est un réel 
apprentissage permettant aux 
enfants de s’impliquer dans le 
fonctionnement de l’institution 
et de découvrir les valeurs de la 
démocratie », souligne Corinne 
Castaldi, adjointe au maire en 
charge de la citoyenneté et de 
la promotion du civisme. 

Covid‑19 oblige, les élus du conseil 
municipal des enfants se retrouvent par 
écrans interposés, avec le plein d’idées.

Chaque année, les jeunes conseillers municipaux retracent leurs 
travaux au sein du CME dans Le p’tit Mag. Le n°4 décrit une année 

pas comme les autres : il raconte en photos le début du mandat, 
qui s’arrête net le 17 mars 2020 en 

raison du premier confinement 
lié à la Covid‑19. On y retrouve 

aussi des dessins, des photos, 
des témoignages qui nous 
disent comment les jeunes 
élus ont vécu cette période 
si particulière. 

À télécharger sur 
belfort.fr, 
rubrique 
Vie citoyenne > 
Conseil municipal 
des enfants

INFOS+

RETOUR SUR UNE ANNÉE 
PAS COMME LES AUTRES

LES CONSEILLERS 
Inès Kouirass
école Louis‑Aragon
Abdelwahab Mehidi
école Raymond‑Aubert
Asma Chaabit
école des Barres
Yanis Thonnesen
école des Barres
Mathieu Charle
école Châteaudun
Clara Schoffen
école Châteaudun
Younes Amghar
école Pierre‑Dreyfus‑Schmidt
Rahania Ibrahim
école Émile‑Géhant
Iyed Hannachi
école Émile‑Géhant
Joulia Hugoniot
école Jules‑Heidet
Maya Bembla
école Victor‑Hugo
Noham Hakkar
école Victor‑Hugo
Lou Lebas
école Jean‑Jaurès
Serguej Krstic
école Jean‑Jaurès
Mayssa Doula
école Hubert‑Metzger
Lubin Fesseler
école Hubert‑Metzger
Chloé Huynh
école Jean‑Moulin
Karim Kazoul
école Jean‑Moulin
Sundus Boutas
école René‑Rücklin
Maxime Kabalo
école René‑Rücklin
Layna Rabe
école Antoine‑de‑Saint‑Exupéry
Zeynep Onay
école Victor‑Schœlcher 
Nahlan Barkat
école Victor‑Schœlcher
Zélie Barthelemy
école Notre‑Dame
Miriem Senouci
école Notre‑Dame
Juliette Tankéré
école Saint‑Joseph
Mathilde Maas
école Sainte‑Marie
Arthur Maitrejean
école Sainte‑Marie

MAIRE‑JUNIOR
Léon Krasniqi
école Antoine‑de‑Saint‑
Exupéry

ADJOINTS
Melissa Berrahmoune
école Pierre‑Dreyfus‑
Schmidt
Christin Stabile
école Saint‑Joseph
Léna Luchini‑Cools
école Raymond‑Aubert

CONSEILLER 
MUNICIPAL DÉLÉGUÉ
Lucas Strasman
école Jules‑Heidet
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LA PHOTO S’AFFICHE EN AVRIL
La quatrième édition du Mois de la photo mijote depuis des mois. Elle sera l'occasion, 
du 3 au 30 avril, de voyager et rêver à travers le regard de jeunes talents ou 
photographes confirmés.

Les gagnants du concours photo 
de 2020, dont les travaux n'ont 
pas pu être exposés l'an dernier, 
verront leurs œuvres accrochées 
sur les grilles de la préfecture. Six 
photographes avaient été sélec‑
tionnés pour leurs clichés sur le 
thème « Ma ville ». 

POUR PHOTOGRAPHES 
PROFESSIONNELS 
ET AMATEURS

« Le Mois de la photo permet à des 
photographes professionnels et ama‑
teurs d'exposer en divers lieux de la 
ville. Il peut aussi être un tremplin 
pour permettre à de jeunes talents de 
se faire connaître », précise Delphine 
Mentré, adjointe au maire en charge 
de la culture et du patrimoine.  

Parmi les nouveautés de cette 
édition : l'agence d'urbanisme du 
Territoire de Belfort (AUTB) rejoint 
les partenaires avec « une très 
belle exposition du Belfort d'hier 
et d'aujourd'hui ». De nombreux 
endroits se prêtent aux exposi‑
tions (magasins, boulangeries…), 
permettant au Mois de la photo 
de s'étendre dans toute la ville.

DÉCOUVRIR L’INDE 
AU PAYS DES DALITS

Chaque édition comporte des 
rendez‑vous majeurs comme, 
cette année, l'exposition de Ni‑
cole Grangier, « Inde, au pays des 
dalits », présentée à la bibliothèque 
municipale Léon‑Deubel : au fil de 
ses voyages, l'artiste a saisi des 

LAURENCE ARIA 
AU BONHEUR DES MÔMES
À travers l'association Les Mômes de la 
Cité du Lion, Laurence Aria partage et 
anime des activités ludiques à destination 
des enfants.

Tout a commencé fin 2014, avec 
un site internet répertoriant les 
idées de sorties, les loisirs et les 
structures pour le jeune public 
dans un rayon de 100 kilomètres 
autour de Belfort. « L'idée était 
de centraliser et de partager mes 
découvertes avec d'autres parents 
à la recherche d'activités à faire 
avec leurs enfants », explique 
Laurence Aria, maman de deux 
petites filles. 

Puis elle a commencé à son tour 
à proposer des animations aux 
écoles et aux familles, une acti‑
vité qu’il a fallu structurer avec 
la création de l’association Les 
Mômes de la Cité du Lion. 

SUR LA TRACE 
DES LIONS DE BELFORT 

Au programme : des contes, des 
balades contées ou encore l’écri‑
ture de livre. Dernière réalisation 
en date : un grand jeu de piste 
baptisé À la recherche des lions de 
Belfort, qui invite petits et grands 
à découvrir les fauves dissimulés à 
travers la ville. Grâce à son succès, 
cette animation a donné lieu à un 
cahier illustré par le photographe 
Gilles Pincemaille et l'illustratrice 
Nathalie Royen. « C'est une façon 
de redécouvrir Belfort en levant 
les yeux et en observant la ville 
d'un œil nouveau  ! », conclut 
Laurence Aria.

Laurence Aria, 
créatrice des 

Mômes de la Cité 
du Lion.

À la recherche des lions de Belfort, 10 € 

Contact : 
momes.citedulion@gmail.com, 
facebook/@momesdelacitedulion

INFOS+

Inde, au pays des dalits, de Nicole Grangier,  
l’un des rendez‑vous du Mois de la photo.

expressions, des instants à l'écart 
des grands sentiers touristiques, 
avec notamment des portraits de 
dalits, les intouchables.

L'Inde au pays des dalits à 
la bibliothèque municipale 
pendant le Mois de la photo

INFOS+
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LE PRINTEMPS 
AUX MUSÉES
Avec les contraintes sanitaires liées à la 
pandémie de la Covid‑19, les musées de 
la Ville de Belfort n’ont cessé de s’adapter 
pour continuer à vous proposer une offre 
culturelle. Pour l’arrivée du printemps, ils 
ont ainsi préparé plusieurs évènements. 

Une exposition pour découvrir la culture africaine.

Écouter de la musique 
dans un lieu insolite…

« 18 H DES MUSÉES », 
DANS L’INTIMITÉ DES ŒUVRES
Toute l’année, les musées de la Ville de Belfort organisent des 
conférences animées par des historiens de l’art au centre culturel 
et social Oïkos de la Pépinière ou en visioconférence si le contexte 
sanitaire l’exige.

Jauge limitée. 
Renseignements : 
mediationmusees@mairie‑belfort.fr
ou au 03 84 54 56 40.

INFOS+

Le château de Chillon, 
de Gustave Courbet, conservé 
au musée des Beaux‑Arts de la Ville 
de Belfort.

DES MUSÉES 
FERMÉS 
MAIS… ACTIFS !
Pendant leur fermeture, 
les musées ne restent 
pas inactifs ! Ils ont ainsi 
continué à accueillir régu‑
lièrement le public scolaire 
et travaillent sur le pro‑
gramme des animations.

Dans les coulisses, les 
agents municipaux pour‑
suivent un long et minu‑
tieux travail qui consiste 
à répertorier, numériser 
et orchestrer la restaura‑
tion de certaines œuvres. 
Derrière ce travail de 
fourmi, se dessine l’un 
des grands projets de la 
Ville de Belfort : la mo‑
dernisation de ses musées 
qui s’accompagnera d’une 
réorganisation profonde 
des collections (lire dans 
le Dossier, page 9). 

Une œuvre, un artiste, une 
époque. Les intervenants passent 
au peigne fin des thèmes en lien 
avec la programmation ou les 
collections des musées de Belfort. 

Le 17 mars et le 14 avril, à 18 h, 
Catherine Koenig, historienne 
de l’art et professeur à l’école 
d’art Gérard‑Jacot, animera 
deux nouveaux rendez‑vous. Le 
premier s’intéressera à l'œuvre 
de Gustave Courbet. Le second 
invite le public dans l’univers du 
Montmartre du début du XXe 

siècle. De Toulouse‑Lautrec à 
Théophile Steinlen en passant 
par Edgar Degas, Maximilien 
Luce, « le petit Paris des bas 
quartiers » n’aura plus de secret 
pour vous !

DES EXPOSITIONS 
À VOIR OU À REVOIR

L'exposition 103 jours, qui met 
en lumière l’histoire du siège de 
Belfort en 1870‑1871, est program‑
mée jusqu'à la fin de l'année au 
musée d’Histoire. 

Le musée des Beaux‑Arts présente 
sa nouvelle exposition Autres 
terres en vue. En partenariat avec 
l’Institut supérieur des Beaux‑Arts 
de Besançon (ISBA), c’est une 
ode à la culture africaine avec 

des conférences, des débats, des 
ateliers culinaires et des perfor‑
mances prévus courant mars avec 
les partenaires : IDEE‑Université 
populaire et Viadanse. 

DE LA MUSIQUE 
AU MUSÉE

L’événement Musique au musée 
permet au public d’apprécier 
des concerts des élèves du 
conservatoire du Grand Belfort 

Henri‑Dutilleux entre les murs de 
la citadelle. Des voyages musicaux 
dans un cadre inhabituel, à 
savourer les 29 et 30 avril. 

DES RENDEZ‑VOUS 
FAMILIERS

Les vacances scolaires de 
printemps seront marquées par 
des ateliers pédagogiques, des 
visites guidées et la traditionnelle 
chasse aux œufs.

SOUS RÉSERVE SELON L'ÉVOLUTION SANITAIRE
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Découvrir le mapping 
à la bibliothèque municipale. 

CONTINUEZ À VOUS CULTIVER 
AVEC LES MUSÉES DE BELFORT
Les musées de la Ville de Belfort vous accompagnent pendant cette crise sanitaire et vous 
proposent de multiples échappées vers des univers d’une infinie diversité grâce à Internet 
et aux réseaux sociaux. 

Souha i tez‑vous  avo i r  un 
avant‑goût de l’exposition Autres 
terres en vue  ? Savoir comment 
on restaure une œuvre ? Visiter 
l’exposition La revanche, fièvre 
ou comédie et découvrir les 
œuvres en détail ? Retrouver 
l’histoire du siège de 1870‑1871 
en dessin animé ?

Tout cela est possible sur :

 www. musees.belfort.fr

 www.facebook.com/
museesetcitadelle.

DES RENDEZ-VOUS ORIGINAUX ET INÉDITS
À LA BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE 
Printemps des poètes, Fête mondiale du conte, stage de mapping vidéo, expositions...
La bibliothèque municipale programme plusieurs rendez‑vous originaux et souvent inédits !

Les trois bibliothèques de la Ville 
de Belfort sont ouvertes et les 
expositions accessibles selon un 
strict protocole pour protéger les 
usagers et les personnels. La tenue 
des animations, des spectacles et 
causeries est soumise aux jauges 
définies au niveau national. 

Du 13 au 29 mars, le Printemps des 
poètes doit faire son grand retour 
avec des lectures à voix haute par 
les membres de l’association PLi 
dans les rayons de la bibliothèque. 

Ces merveilleux instants de poé‑
sie trouveront un écho dans la 
Fête mondiale du conte du 24 
au 27 mars. La compagnie Ga‑
kokoé interviendra dans les trois 
bibliothèques, avec des contes 
africains, guyanais et japonais 
tout public, sous réserve des 
conditions sanitaires.

Retrouvez le programme 
complet des animations 
sur www.belfort.fr rubrique 
Culture‑Loisirs ou sur le site de la 
bibliothèque, bm.mairie‑belfort.fr

INFOS+

INÉDIT : DES STAGES 
DE MAPPING VIDÉO 

Pendant les vacances scolaires de 
printemps, Antonin Lang, direc‑
teur du Théâtre de marionnettes, 
propose aux jeunes de s’initier 
au mapping vidéo* à travers trois 
stages au sein des bibliothèques 
de la Ville de Belfort. Une activité 
inédite qui devrait intéresser plus 
d’un amateur de réalité virtuelle. 
Pensez à réserver !

*Technique qui consiste à projeter des vidéos 
sur des volumes (façade de bâtiment, objets…). 

RESTEZ INFORMÉS 
SUR INTERNET 

Les rendez‑vous culturels 
restent tributaires des me‑
sures gouvernementales et 
peuvent donc être reportés. 
Pensez à réserver et, pour 
rester informés, suivez l’ac‑
tualité des musées sur le site 
web et les réseaux sociaux de 
la Ville de Belfort.

MA BIBLIOTHÈQUE 
À DISTANCE 
Vous pouvez toujours 
accéder gratuitement en 
ligne aux titres de presse, à 
des films et documentaires 
à la demande, ainsi qu’à 
des ressources ludo‑édu‑
catives pour les 3‑12 ans. Il 
vous suffit d’être abonné à 
la bibliothèque et de vous 
connecter sur le site inter‑
net grâce à vos identifiants. 

Vous pouvez également 
réserver des documents en 
ligne et venir les récupérer 
dans les bibliothèques. 
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L’occupation allemande à Belfort (coll. Musées de Belfort)

APRÈS LE SIÈGE, 
L’OCCUPATION 
PAR LES PRUSSIENS4/5

Le 1er mars 1871, l’Assemblée nationale 
ratifie le traité de paix préliminaire avec 
la Prusse par 546 voix contre 107 et 
23 abstentions. Il est confirmé le 10 mai 
1871 par la signature du traité de Francfort. 
L’Alsace, hormis l’arrondissement de 
Belfort, ainsi qu’une partie de la Lorraine 
sont intégrées à l’Empire allemand.

La ville en ruines 
après 73 jours de 

bombardement 
(Photographie Braun, 

coll. Musées de Belfort)

La France doit aussi verser une 
indemnité de guerre de cinq 
milliards de francs‑or en trois 
ans. En gage de ce paiement, les 
Allemands occupent une partie 
du territoire : six départements 
du Nord et Belfort. 

Dans la convention relative à la 
reddition de Belfort, rien n’a été 
prévu pour les civils, constate avec 
regret Édouard Mény, maire de 
Belfort, par exemple pour éviter 
les réquisitions et l’hébergement 
des Prussiens par les habitants, 
comme cela avait été fait à Metz : 
« Nous fûmes sacrifiés »1. 

LES BELFORTAINS 
RÉQUISITIONNÉS

Dès leur arrivée, les Prussiens 
font afficher une ordonnance en 
12 points qui vont désormais régir 
la vie des Belfortains : interdic‑
tion des journaux, couvre‑feu, 
utilisation de la langue allemande 
pour les ordonnances… Ils ré‑
quisitionnent les habitants pour 
déblayer les rues ; il y a dans 
certaines d’entre elles jusqu’à un 
mètre de gravats ! 

« L'autorité municipale dut mettre 
en réquisition les voitures des 
villages voisins pour opérer ces 

enlèvements, et nous dûmes em‑
ployer, pendant plus d'un mois, 
près de 50 tombereaux* par jour », 
raconte Édouard Mény1. 

LES PRUSSIENS 
S’INSTALLENT

« Les Prussiens s’installent, dictent 
leurs volontés, obligent ceux qui 
ne veulent pas jurer fidélité à Guil‑
laume, à quitter la ville sous trois 
jours. Il y en a des quantités logées 
partout, jusqu’à 40 par maison. Ils 
s’emparent de tout, des lits, des 
chambres, des meubles, des pro‑
visions », raconte mademoiselle 

M. Caron, fille d’un militaire. On 
doit leur fournir viande, lard, café, 
cigares, eau de vie, pain et argent ! 
« Les habitants ne sont plus chez 
eux… On paie maintenant à Belfort 
avec de la monnaie prussienne. Les 
marchés se rétablissent »2. Une vie 
« normale » reprend en effet petit 
à petit. Il se développe même un 
tourisme « de curiosité ». 

UN DÉPART ATTENDU

Habitants et occupants vivent 
chacun de leur côté. Le départ des 
Prussiens est prévu à l’été 1873, 
mais les Belfortains s’inquiètent 

CE QUE LA FRANCE 
A PERDU

  14 470 km2 
1 694 communes 
1 597 000 habitants

  20 % de son potentiel 
minier et sidérurgique

  La liaison par canaux entre 
le canal de l’Est et le canal 
du Rhône‑au‑Rhin

À BELFORT
  3 150 soldats blessés 
ou disparus

  1 600 morts dont 300 civils 
et 2 000 victimes prussiennes

  Il y eut aussi 40 naissances 
et 1 mariage !

  Environ 100 000 
projectiles tirés sur Belfort

  Près de 700 maisons et 
immeubles abîmés ou 
détruits, notamment en 
ville et au Fourneau

  Les faubourgs des 
Ancêtres, des Vosges, du 
Magasin et des Forges sont 
mieux préservés

  34 incendies, 
essentiellement dans les 
faubourgs, mais seulement 
trois gros incendies à 
l’intérieur de la ville, grâce 
au service d’incendie

REPÈRES
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Les Belfortains ovationnent Adolphe Thiers 
(coll. Musées de Belfort)

Les Prussiens quittent notre ville par la porte de 
Brisach le 2 août 1873 (coll. Musées de Belfort)

LA GUERRE FRANCO‑PRUSSIENNE, 
À L’ORIGINE DE L’ESSOR DE LA VILLE

Lorsqu’il achève son récit du siège le 1er août 
1871, Édouard Mény a déjà connu un premier 
soulagement : Belfort reste français. D’autres 
espoirs naissent pour la ville. 

L’essor de 
l’industrie 
belfortaine 
après la 
guerre, 
montage des 
locomotives 
à la SACM 
(Archives 
municipales)

et les rumeurs les plus folles se 
répandaient comme une traînée de 
poudre », raconte l’historien André 
Larger3 dans l'un de ses ouvrages.

Enfin, au printemps 1873, les 
Prussiens se préparent à partir : 
« Chaque jour un train de 30 à 35 
wagons partait de Belfort, bourré 
de matériel. Il fallut 5 semaines et 
environ 1 100 à 1 200 wagons pour 
tout évacuer », écrit également  
André Larger3. Des gendarmes fran‑
çais arrivent les 20 et 21 juillet et, le 
2 août, les Prussiens quittent la ville.

UN ÉVÈNEMENT 
NATIONAL

« Les reporters des grands jour‑
naux parisiens étaient présents. 
Malgré l'heure matinale, les Bel‑
fortains étaient là, pour assister 
à l'événement, silencieux mais 
le sourire aux lèvres. Une heure 
plus tard, les cloches sonnaient 
à toute volée dans une ville en 
liesse. Belfort était à l'aube d'une 
ère nouvelle »3.

en les voyant reconstruire les forts. 
« On épiait toutes les activités de 
l'occupant, le moindre signe suspect 
était immédiatement interprété 

Le gouvernement veut faire de 
Belfort « un centre politique et ad‑
ministratif assez important. On a 
même agité la question de conserver 
notre autonomie, et de faire de nous 
un département qui rappellerait 
les deux départements de notre 
glorieuse Alsace. De tous les côtés on 
nous annonce l'arrivée de nouveaux 
habitants qui ne veulent pas perdre 
leur nationalité ». 

Le traité de Francfort permet en 
effet aux Alsaciens et Lorrains 
de choisir leur nationalité grâce 
au « droit d’option » (le nombre 

d’optants s’élèverait à 50 000 pour 
1,5 million d’habitants).

Les entreprises mulhousiennes 
s’installent à Belfort pour échap‑
per à la barrière douanière qui les 
sépare du marché français. C’est le 
cas de la SACM (Société alsacienne 
de construction mécanique) qui 
deviendra Alsthom en 1928 et de 
l’entreprise textile DMC (Dollfus 
Mieg et Cie).

Alors qu’elle ne compte que 6 200 
habitants avant le siège de 1870, 
notre ville va, jusqu’en 1885, accueillir 

environ 1 000 immigrants par an. 
Belfort compte 19 336 habitants 
en 1881, 25 455 en 1891, 39 371 en 
1911. Elle connaît un taux d’accrois‑
sement exceptionnel, en moyenne 
10 % par an4.

La ville est à l’étroit : en 1897, elle 
achète à l’armée les terrains entre 
les fortifications et les faubourgs 
où va s’élever le Quartier Neuf 
(place de la République, boulevard 
Carnot…), pendant que les fau‑
bourgs grandissent.

* Tombereau : voiture de charge
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LE COMPTOIR DE MATHILDE
« Une boutique qui donne envie de faire plaisir et 
de se faire plaisir », c’est le projet qu’Élodie Boué 
et Grégory Marcon ont concrétisé le 30 octobre 
dernier en ouvrant Le Comptoir de Mathilde. Une 
reconversion professionnelle qui permet à ce couple 
d’être en accord avec ses valeurs. « C’était évident 
pour nous d’ouvrir une boutique de cette franchise 
à taille humaine, qui privilégie l’authenticité et la 
production locale, souligne Élodie Boué. Nous 
souhaitons éveiller les sens de nos clients dans une 
ambiance chaleureuse ». La boutique propose de 
multiples gourmandises : chocolat, pâtes à tartiner 
haut de gamme…, de l’épicerie salée et alcools 
de spécialité. « L’accueil des Belfortains a été 
incroyable, la boutique répond à une demande ». 

Du mardi au samedi de 10 h à 19 h 30
36, faubourg de France, 03 84 28 48 07, 
www.lecomptoirdemathilde.com

ÉPICERIE‑TABAC DU LION
Depuis le 22 décembre dernier, Au tabac du Lion 
est devenu aussi une épicerie. Jean Bochler et sa 
femme ont aménagé une pièce pour y proposer des 
produits « de dépannage » (boissons, conserves, 
pâtes…) avec un parti pris affirmé : « Nous avons à 
99 % des produits français et, parmi eux, de nombreux 
produits locaux : farine de Bethonvilliers, œufs de 
Vauthiermont, miel de Denney, produits laitiers 
de fermes du Territoire de Belfort, petits gâteaux 
d’une productrice belfortaine… Il faut aider les 
entreprises locales ! ». Ils comptent élargir encore 
l’éventail de leur offre avec des paniers de légumes 
locaux, tout en continuant à proposer les services 
habituels (tabac, jeux, retrait de colis, clés et ligne 
de souvenirs exclusive fabriquée en France).

Tous les jours (sauf le mercredi) de 8 h à 19 h 
et tous les dimanches de 9 h à 12 h
Place d’Armes, 03 84 57 11 47

L’AVENUE DE LA COIFFURE
Après six ans à la galerie des Faubourgs, l’Avenue de 
la coiffure s’est installée au centre commercial des 
4 As en décembre dernier. « Nous avons pu agencer 
la surface de façon très différente de nos anciens 
locaux, avec un espace coiffure plus grand et un 
espace boutique qui va pouvoir accueillir de nouvelles 
marques », explique José Ramos, propriétaire avec 
Loris Hug du magasin. Car l’Avenue de la coiffure, 
c’est un concept qui marie une boutique de produits 
pour les cheveux et un salon de coiffure à la carte : 
« On peut venir sans rendez‑vous, acheter sa teinture, 
la faire appliquer sur place, ou encore demander 
une coupe et sécher soi‑même ses cheveux… La 
facturation se fait en fonction de la prestation et 
non sous la forme d’un forfait ».

Du lundi au samedi de 10 h à 19 h
Centre commercial des 4 As, 03 84 21 61 99, 
fr‑fr.facebook.com/avenuedecoiffure

KIDS AROUND 
Les grands noms de la mode déclinés dans 
leur version « enfant », c’est ce qui vous attend 
chez Kids around dans la galerie des Faubourgs 
depuis le 18 décembre dernier. On y trouve « des 
marques premium (Boss, Karl Lagerfeld Kids, 
Lanvin, Timberland…), dans un esprit ‘grand 
magasin’ plutôt que boutique », souligne Natacha 
Sommer, créatrice de Kids Around. Une offre qu’elle 
propose en travaillant avec un groupe français 
spécialisé dans la mode enfantine. Ce projet, 
porté par « la volonté de travailler avec la galerie 
et de prendre part à son évolution », permet de 
plus « de garder la compétence du personnel de 
la boutique Kidiliz, après la liquidation nationale 
de la marque ». 

Du lundi au vendredi de 10 h à 19 h
Galerie les Faubourgs de Belfort, 
7, faubourg de France

TABAC‑PRESSE LE JAM 
Salariée du bureau de tabac le Jam pendant quatre 
ans, Isabelle Marziano‑Martin s’est empressée 
d’accepter l’offre de son patron lorsqu’il lui a 
proposé de reprendre le commerce. « J’avais envie 
d’être ma propre patronne. C’était maintenant 
ou jamais ! J’ai pu reprendre le tabac grâce au 
soutien de ma famille. Nous avons tout refait : le 
plafond, les peintures, les luminaires… pour offrir 
un lieu plus lumineux et plus confortable pour 
les joueurs » qui disposent d’une petite salle. On 
y trouve les produits traditionnels : tabac, « un 
grand rayon presse », mais aussi du pain, des 
viennoiseries, des boissons, du vin, une gamme 
qu’elle souhaite encore élargir avec des produits 
de première nécessité (lait, pâtes…).

Tous les jours de 7 h à 20 h 30, 
le dimanche de 9 h à 19 h
10, avenue Jean‑Jaurès, 03 84 21 51 07

COCCINELLE
Une nouvelle enseigne anime le Carré Liberté depuis 
février, grâce à Isabelle et Moncef Nouisser. Forts de 
leur expérience dans la grande distribution, ils ont 
ouvert « le plus grand magasin Coccinelle », souligne 
Isabelle Nouisser. « Ce qui est nouveau pour nous, 
c’est d’avoir démarré le projet dès le début, avec les 
travaux, la recherche de mobilier, la sélection des 
produits… ». Avec ses 1 400 m2, le magasin propose 
des produits alimentaires, mais aussi un espace 
« bazar » (vaisselle, petit électroménager, blanc…). 
À travers ce projet, Isabelle et Moncef Nouisser 
entendent « redynamiser le centre commercial. 
Nous apportons notre savoir‑faire et maintenant 
c’est aux habitants de le faire vivre. C’est un projet 
bénéfique pour tout le monde ».

Du lundi au samedi de 8 h à 19 h 30, 
le dimanche de 9 h à 13 h 30
Carré Liberté, rue de Madrid
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L’ANCIEN FLUNCH
À L’HEURE DANOISE
Les recherches entamées en 2019 par Semaville pour faire revivre 
les locaux de l’ancien Flunch ont porté leurs fruits : c’est Normal, 
une chaîne de magasins danoise, qui va investir les lieux.

L’ancienne cafétéria du faubourg 
de France a fermé ses portes en 
décembre 2018, laissant un vide au 
cœur de notre zone commerçante. 
Quelle enseigne choisir pour re‑
donner vie à ce lieu stratégique ? 

Au terme de ses recherches, la 
foncière Semaville (lire encadré) 
a retenu le projet d’une chaîne 
de magasins danoise créée en 
2013. « Il s’agit d’une enseigne 
pertinente par son offre, qui se po‑
sitionne comme un commerce de 

proximité et de centre‑ville, avec 
des produits de la vie quotidienne, 
souligne Florence Besancenot, 
adjointe au maire chargée de 
l’attractivité commerciale. Elle a 
de plus souhaité reprendre toute la 
surface des locaux, soit 850 m2 ».

QUE TROUVERA‑T‑ON 
CHEZ NORMAL ? 

Normal dispose de 250 magasins 
en Scandinavie et a décidé de 
s’implanter en France où la société 

compte déjà 23 implantations. 
Son objectif est d’atteindre 60 
magasins d’ici à la fin de l’année.

On y trouve, dans un univers qui 
se veut proche de celui d’une 
boutique, des produits pour la 
santé, la beauté et l’hygiène, pour 
l’entretien de la maison, un peu 
d’alimentation et quelques articles 
de décoration, pour des achats 
de complément. 

DES PRODUITS DE 
MARQUE À BAS PRIX

Il s’agit de produits de grandes 
marques vendus à des prix bas 
et constants toute l’année, aux‑
quels s’ajoutent des marques 
américaines et scandinaves moins 
connues, avec des nouveautés 
chaque semaine. Vous pourrez 
découvrir ce nouveau concept 
danois au terme des travaux 
d’aménagement qui vont durer 
trois mois.

UN OUTIL POUR ANIMER NOTRE CŒUR DE VILLE

« La Ville de Belfort s’engage depuis plusieurs années pour 
l’attractivité de notre ville en agissant sur l’habitat, le commerce…, 
explique Florence Besancenot. Avec la foncière commerce 
Semaville, elle dispose d’un outil pour redynamiser le centre‑ville 
et l’avenue Jean‑Jaurès en luttant notamment contre les locaux 
commerciaux à l’abandon ». Semaville achète, restaure et revend 
des locaux vacants et effectue aussi un travail de prospection 
et de commercialisation comme elle l’a fait pour les locaux de 
l’ancien Flunch. 

L’ancien restaurant Flunch va accueillir 
Normal, une chaîne danoise dédiée 

aux produits de beauté et d’hygiène.

Vous êtes commerçants 
et vous souhaitez 
renforcer la visibilité de 
votre enseigne et faire 
la promotion de vos 
articles ? 
Vous pouvez créer 
votre page sur le site 
internet dédié au 
commerce belfortain

Vous souhaitez réaliser 
un achat dans une boutique 
de Belfort facilement 
et rapidement ?
Vous pouvez également 
vous rendre sur la page :

 mavillemonshopping.fr

LES BOUTIQUES 
DE BELFORT  
OÙ JE VEUX, 
QUAND JE VEUX !
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Bridge Club de Belfort
Parc technologique
16, rue des Entrepreneurs

Renseignements : 
03 84 21 52 80 
Courriel : 
bridge‑club‑belfort@wanadoo.fr

Tournois de régularité 
Lundi : 14 h
Mercredi : 14 h
Vendredi : 14 h
Le premier jeudi du mois :  
tournoi court à 18 h 15 (2 h)

École de bridge
Mardi : 10 ‑ 12 h compétition
Mardi : 19 h 30 ‑ 21 h 30 (2e année)
Jeudi : 10 ‑ 12 h (débutants)
Jeudi : 18 ‑ 20 h 
(perfectionnement)
Responsables 
de l’école de bridge :
Martine Lambersend : 
03 84 22 06 11
Gérard Beauchene : 
06 77 47 04 77

BRIDGE

Contrat : 4C joué par Sud

Entame : Dame de Pique
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PROBLÈME N°7
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Ne pas monter du Roi sur la Dame, sinon Ouest, en main au 
deuxième tour peut rejouer Carreau (Est en main n’est pas 
dangereux).

Si Ouest joue K après la dame de P, on prend de l’As, on élimine les 
coeurs et les trèfles, puis remise en main d’Est avec l’As de Pique , 
qui doit rejouer carreau ou coupe et défausse.

Solution du problème 

ÉCHECS ‑ SPA ‑ BRIDGE

SPA ADOPTEZ‑MOI

PAMELA
Européen
Femelle ‑ Née le 01/03/2009

Moi c'est Pamela, je suis une 
gentille minette, j'aime bien ma 
tranquillité, je n'aime pas trop la 
présence des autres chats mais 
je ne suis pas agressive.

RASTA
Croisé labrador
Mâle castré ‑ Né le 01/01/2011

Moi c’est Rasta, je suis un 
chien adorable qui n’aime pas 
être seul. Je suis une boule 
d’énergie, j’adore jouer et me 
promener. Mes ententes avec 
chiens et chats sont à tester 
et il faut éviter les enfants en 
bas âge.

ÉCHECS  
LE MAT DES MORPHY

Le mat de Morphy est donné par une Tour et un 
Fou lorsque le Roi adverse est coincé dans un roque 
affaibli. Ce mat porte le nom de Paul Morphy qui 
était un joueur américain. Il est considéré comme 
le plus Grand Maître d'Échecs de son époque et le 
deuxième champion du monde d'Échecs officieux 
(1858 –1860).

Dans la position 958, les Noirs ont placés 
volontairement leur Tour en prise, attention au Pat !

Dans la position 959, un sacrifice devenu classique.

Dans la position 960, mes Blancs sont prêts à 
attaquer le roque adverse.

L’astuce du mois : le mat de Morphy arrive très 
souvent après une attaque sur le roque adverse. 
Alors n’ayez crainte à sacrifier une pièce majeure 
afin d’y parvenir.

Position 958 : 1. Fxf6 mat.
Position 959 : 1. Dxf6+ gxf6 (si les Noirs ne prennent pas la Dame en f6, les Blancs jouent Dxg7 mat) 2. Thg1+ Rh8 
3. Fxf6 mat.
Position 960 : 1. Txg7+ Rh8 2. Fxf6 Dxc4+ 3. bxc4 Tad8 4. Tg6 mat.

XABCDEFGHY
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5+‑+‑+P+‑%

4‑+‑+‑+‑+$

3+‑+‑+‑+‑#

2‑+‑+‑+‑zP"

1+‑mK‑+‑tR‑!

xabcdefghy

XABCDEFGHY

8r+q+‑trk+(

7zpp+‑+pzpp'

6‑+‑+‑vl‑+&
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3+P+‑+‑tRP#

2PvL‑+‑+QzP"

1+‑mK‑+‑tR‑!

xabcdefghy
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5+‑zp‑+‑+‑%

4‑+‑+‑+‑+$

3zP‑vL‑+Q+‑#

2‑zP‑+‑+‑zP"

1+‑mKR+‑+R!

xabcdefghy

Position 958 Position 959 Position 960

Les Blancs matent en 1 coup. Les Blancs matent en 3 coups. Les Blancs matent en 4 coups.

Où s’initier et jouer 
au jeu d’échecs à Belfort ?
À Belfort‑Échecs, au stade échiquéen 
Anatoli‑Karpov, 
34 bis, rue André‑Parant. 
Cours d'initiation (enfants, adultes) 
et de perfectionnement (5 niveaux), 
loisirs et compétitions.

Renseignements : 03 84 21 52 80 
www.belfort‑echecs.org
technique@belfort‑echecs.fr

Cette rubrique est assurée par 
M. Steve Richard, conseiller technique 
et pédagogique du jeu d’échecs pour 
le Territoire de Belfort. En raison de la crise sanitaire, l’adoption 

se fait uniquement sur dossier (disponible 
sur spabelfort.com) et sur rendez‑vous.

SPA Belfort 
03 84 21 07 36  
refuge@spabelfort.com

INFOS+
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ÉTAT CIVIL

01/12/2020
Paul PERROD
De Maïté PIQUEMAL PASTRÉ et Julien PERROD
Hafsa AMOUR DIT ZERROUK
De El LEBADA et Youssouf AMOUR DIT ZERROUK

04/12/2020
Lorik NEZIRAJ
De Vjollca DEMA et Mishel NEZIRAJ
Naël JEANROY
De Maud BRANGARD et Stéphane JEANROY

05/12/2020
Nino PFRIMMER
De Amandine MARCHAL et Guillaume PFRIMMER

07/12/2020
Lina EL BLAAIDI
De Naima ZEOUINE et Abdelaaziz EL BLAAIDI
Acil ALKALIL
De ALKALIL Amani DALATI et Salah ALKALIL

08/12/2020
Leylio GREUILLET 
De Océane SIGRAND et Mickaël GREUILLET

12/12/2020
Eliott VIDBERG 
De Mélanie MIDEY et Romain VIDBERG 

15/12/2020
Mayron JOURDIL GULDEMANN 
De Vanessa GULDEMANN et Baptiste JOURDIL
Gaël LAMY
De Charlotte CONDET et Clément LAMY 
16/12/2020
Ahmet YORGUN 
De Jennifer AUDROUHIN et Murat YORGUN

17/12/2020
Robin SCHMITT
De Gaëlle VIENNOT et Aurélien SCHMITT 
Rose MAZ 
De Julie PECHIN et Florian MAZ 

19/12/2020 
Ossama YOUSOUF YAYABAR
De Nagla ABAKAR MOHAMED et Faiz YOUSOUF 
YAYABAR 
Clément CHRÉTIEN
De Amélie NEFF et David CHRÉTIEN 

20/12/2020
Elsa PEKA 
De Shpresa THAQI et Idriz PEKA 
Léon ARVAUX 
De Emeline PERESSE et Simon ARVAUX 

23/12/2020
Elyna CRUCHET 
De Gabrielle LIPP et Julien CRUCHET 

24/12/2020
Laurène DAUVISSAT 
De Aline CHARPENTIER et Jérémy DAUVISSAT

25/12/2020
Hoûd VANGI 
De Samira CHATTA et Régis VANGI 

28/12/2020
Léo RIOS 
Florence PERREZ et Mathieu RIOS 
Nil BAL 
De Naciye YILDIRIM et Sinan BAL 
Anaëlle ELIEZER
De Michèle BODO et Ludovic ELIEZER 

29/12/2020
Daniel VASIC 
De Diana DJORDJEVIC et Stefan VASIC

04/01/2021
Augustin FENDELEUR 
De Alice PENIN et Michaël FENDELEUR

01/12/2020
Luc CRÉMEL
66 ans, employé en bâtiment, retraité

02/12/2020
Raymonde FRICKERT veuve 
REBOUCHÉ
91 ans, retraitée
Bernard BUCHETON
80 ans, ouvrier, retraité
Marie‑Thérèse CLERC veuve FERDIG
82 ans, retraitée

03/12/2020
Ginette PERRET veuve BITSCHNAU 
85 ans, retraitée  
Monique LANÇON veuve SIBRE
90 ans, assistante maternelle, retraitée
04/12/2020
Bernadette THIAULT veuve MARICHY
80 ans, retraitée

06/12/2020 
René THIRIET
96 ans, retraité

10/12/2020   
Paulette CARDOT veuve MATHIE 
78 ans, retraitée
11/12/2020   
Annie CAVESTRO veuve CHAPPUIS
73 ans, caissière, retraitée 
Anne LEGRAND veuve TOILLON
92 ans, sans profession

14/12/2020
Nicole SCHMIDT veuve ROULET 
83 ans, professeur de musique 
retraitée
Gisèle MAILLET veuve VOEGELÉ
90 ans, agent de service hospitalier, 
retraitée

18/12/2020   
Monique ENÉE
74 ans, retraitée

19/12/2020
Luciano AGUAS
98 ans, monteur électricien, retraité 
Jacqueline PEQUIGNOT veuve KITTEL
94 ans, retraitée 
Philippe MOINET‑MAURER
59 ans, ouvrier

20/12/2020
Fortuné BACHARETTI
74 ans, retraité

24/12/2020
Sergio MONICA
89 ans, retraité

27/12/2020   
Salah BOUSSALEM
79 ans, éboueur, retraité

06/01/2021
Ryley TROUILLEZ
De Viviane BEMO MUKEYINA OTONIONGO et 
Damien TROUILLEZ

10/01/2021
Ava KEYHAN
De Marzieh JAFARI et Hossein KEYHAN
Edin CUSKIC 
De Adeline MAENNER et Mevludin CUSKIC 

11/01/2021
Naël ZAOUI CLEMENTE 
De Mélanie CLEMENTE et Faicel ZAOUI 
Aïssa BAH
De Sabrina CHIPAUX et de Souleyman BAH 
Anastasia OMORUYI 
De Susanna IKONAGBON et de Godspower 
OMORUYI 

13/01/2021 
Lyam PIQUIONNE
De Blondine PATTIN et Jean‑Mathieu PIQUIONNE

14/01/2021 
Gabriel JUIF 
De Justine MARETHEU et Fabien JUIF 

15/01/2021 
Maddie JORDAN 
De Audrey FUSILLIER et Xavier JORDAN 

16/01/2021 
Ayden PEPIC 
De Sejla MEDEDOVIC et Tarik PEPIC 
Iwan BRUNA
De Sanaa CHIADMI et Sébastien BRUNA

18/01/2021 
Livio GRISIER
De Murielle GERMAIN et Cyril GRISIER 

22/01/2021
Noé BELLOY 
De Hong ZHOU et Arnaud BELLOY 

23/01/2021
Elycia LAINE DESBRANCHES 
De Elise DESBRANCHES et Benjamin LAINE

24/01/2021 
Tom MOURNICHAT 
De Haëleene LANNAUD et Quentin MOURNICHAT 

25/01/2021 
Kyméa HICKEL LEQUEULX 
De Océane LEQUEULX et Franck HICKEL 

26/01/2021
Ayla ANFANE 
De Rahida ANFANE
Kahyna RENAULD 
De Alison DOLLÉ et Dylan RENAULD 
Léonie DUFOUR 
De Adèle MARECHAL et Gilles DUFOUR

27/01/2021 
Alana BARTOLOZZI 
De Aurélie VELASCO et Quentin BARTOLOZZI 

DÉCÈS

19/12/2020
Anna ERNIE et Thiébaud GRUDLER
22/12/2020
Jeanne TOKOVAYA et Guillaume MAS
28/12/2020
Linda BOUSSAHA et Billel DILMI

MARIAGES

NAISSANCES
30/12/2020
Joseph RIOS 
64 ans, peintre en bâtiment, retraité

31/12/2020    
Solange WEHRLÉ veuve BOUTON
96 ans, retraitée

01/01/2021 
Gilbert MERCIER 
66 ans, retraité
Loti RUBINFELD veuve MARGULIES 
94 ans, commerçante, retraitée

02/01/2021
Marie‑Louise KOZLOFF veuve ROBERT
86 ans, retraitée

03/01/2021 
Michel SIRCOULOMB
83 ans, technicien commercial, retraité

04/01/2021
Josiane HAVEZ Veuve SPARAPAN 
92 ans, sans profession
Berthe STAUFFER 
92 ans, sans profession

06/01/2021
Ginette MOURAT veuve HILD
85 ans, assistante de direction, retraitée
Danielle MULLER veuve RUBIERO 
66 ans, ouvrière, retraitée

08/01/2021 
Arlette PERSONENI veuve CLERC 
81 ans, retraitée 
Annie RAMPONI veuve DOUZET
62 ans, femme de ménage, retraitée

09/01/2021 
Edith CALÉRI veuve CARDOT 
84 ans, employée de maison, retraitée 

10/01/2021
Louisa HAMIDOUCHE veuve LAOUAR 
71 ans, sans profession

12/01/2021
Yves COLLIEUX 
72 ans, mécanicien tôlier, retraité

19/01/2021 
Monique RAFFENNE veuve ALBER‑
SAMMER
76 ans, agent de préfecture, retraité

21/01/2021
Rolande SERVE veuve RAPIN
90 ans, retraitée

27/01/2021 
Joël BORGEY
59 ans, sans profession

28/01/2021 
Jean JACQUOT
83 ans, ouvrier, retraité 
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GROUPE DE LA MAJORITÉ

Depuis 2014, la majorité municipale mène une 
politique qui privilégie une vision à long‑terme 
plutôt qu’une vision à court‑terme. C’est un 
choix politique courageux car les résultats ne 
sont parfois pas visibles rapidement, mais nous 
l’assumons car c’est le seul moyen efficace de 
transformer Belfort en profondeur. 

Le travail de fond que nous menons depuis 2014 
pour sortir la ville de l’inertie dans laquelle elle 
avait été plongée a d’ores et déjà commencé 
à payer. Les Belfortains peuvent constater que 
c’est à Belfort que vient d’ouvrir la plus grande 
maison de santé, signe d’une attractivité gran‑
dissante. C’est à Belfort que nous sommes en 
train de réussir le pari de la diversification de 
l’économie avec la création de plus de 1  000 
emplois autour la logistique, signe d’un nou‑

veau dynamisme pour notre territoire. Nous 
sommes également en bonne voie de faire du 
Nord Franche‑Comté la capitale mondiale de 
l’hydrogène avec de nouveaux emplois à la 
clé. C’est à Belfort que nous avons obtenu la 
3e place des villes les plus cyclables de France 
allant de 20  000 à 50  000 habitants. Belfort 
est ainsi la ville la plus cyclable de Bourgogne 
Franche‑Comté devant Dijon, Besançon, 
Montbéliard ou Dole, signe d’un réel tour‑
nant écologique.

C’est aussi à Belfort que la majorité municipale 
mène une politique urbaine qui dessine la ville 
de demain. Plusieurs nouveaux quartiers sont 
en train de sortir de terre : quartier de l’ancien 
hôpital avec 375 nouveaux logements, quar‑
tier des Résidences avec 69 logements neufs… 

Plus de 700 logements ont également déjà été 
rénovés et d’autres le seront au cours des pro‑
chaines années.

Les premiers programmes de construction pour 
un habitat de qualité et un cadre de vie amé‑
liorée seront bientôt achevés et nous permet‑
tront, à moyen‑terme, d’inverser la tendance du 
nombre d’habitants à Belfort.

Loin d’être en déclin, comme certains aiment le 
dire et critiquer Belfort, la Cité du Lion prépare 
l’avenir. Le programme sur lequel nous avons 
été élus prévoit de poursuivre dans cet élan et 
nous l’appliquerons.

Le groupe de la majorité municipale 
TOUS ENSEMBLE POUR BELFORT

TOUS ENSEMBLE POUR BELFORT
Le courage d’une vision à long terme

2020 EN COMMUN
De l’ambition pour Belfort !

GROUPES D’OPPOSITION

BELFORT EN GRAND
Belfort, retour aux années 30

La chute de la démographie à Belfort fait revenir notre ville à sa population de 1935 avec 
46 000 habitants. En 6 ans, Belfort a perdu 4 000 habitants. Et pour la première fois, 
l’agglomération subit elle aussi une diminution de sa démographie. Cette baisse de po‑
pulation procède de l’absence de construction dans l’habitat social et des conséquences 
sociales du rachat d’Alstom par GE que le maire avait d’ailleurs soutenue de toutes ses 
forces. Sans oublier un manque de nouvelles filières universitaires, une gentrification ha‑
sardeuse du centre‑ville et une politique culturelle en friche. 

Pour enrayer le déclin en cours, il est temps d’engager une politique d’investissement 
structurel dans le développement universitaire, de proposer un plan Marshall pour le com‑
merce de proximité et d’organiser la requalification complète du quartier Jean Jaurès.

Samia Jaber (DVG), Bastien Faudot (GRS) et Jacqueline Guiot (Génération.s)

BELFORT AUTREMENT
Stopper le déclin de Belfort

Belfort vient de passer sous la barre des 47 000 habitants, du jamais vu depuis 1954 ! Ce 
n’est pas la « faute à pas de chance », c’est l’échec d’une politique municipale du loge‑
ment et de l’attractivité. Il y a une erreur stratégique sur l’offre de logement (il faut plus 
de programmes locatifs neufs et non pas tout miser sur l’accession à la propriété) et la 
fiscalité locale (Belfort est devenu un repoussoir à habitants. Il faut baisser les impôts). Il 
faut ensuite des services aux familles, en maintenant les structures de type crèche, et non 
pas les fermer ‑ comme le prévoit le maire ‑ sous prétexte qu’il n’y a plus assez d’enfants 
à Belfort... L’offre stimule la demande, et permet de stopper le déclin démographique 
de Belfort.

Marie José Fleury et Christophe Grudler

La tendance semble irréversible : le nombre d’ha‑
bitants de notre ville chute. Les Belfortain.es sont 
moins de 47 000. La perte d’emplois, terrible ces 
dernières années (‑ 3 242 depuis 2012), l’effon‑
drement de la construction neuve, l’explosion de 
la vacance (plus de 3 000 logements vides) et la 
vétusté en sont quelques causes : or la Ville peut 
agir sur ces questions !

Le plan local d’urbanisme, en cours de validation, 
doit proposer des solutions. Or non seulement il 
s’appuie sur des données périmées, mais en plus 
il propose de poursuivre les politiques menées 
jusqu’alors – comme de s’adresser principalement 
aux couches aisées de la population – dont on voit 
bien l’échec. Cela ne peut fonctionner !

Nous faisons des propositions pour revenir à 
50 000 habitant.es, en prenant en compte les ques‑
tions sociales et écologiques : notamment le lance‑
ment d’un grand plan de rénovation thermique de 
l’habitat, le développement de l’agriculture urbaine 
(qui sont créateurs d’emplois), le développement 
des mobilités douces et la préservation de la res‑
source en eau, enjeu essentiel de notre territoire.
Il faut porter une vision d’avenir pour tous les Bel‑
fortain.es.

F. Chauche (LFI), M. Regnaud‑Nassar, 
Z. Rundstadler, R. Schmitt (EELV)

TRIBUNES POLITIQUES
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